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Dans notre précédent ar t ic le , nous avons montré ,
en nous basant sur le 9e rapport  de la Commission
économique pour l'Europe , que le problème de la dé-
centralisat ion industr ie l le  n 'est pas un problème suis-
se seulement, mais que sa solution intéresse en lai t
tous les pays du Continent .  Car dans tous les pays l' on
constate l' existence de zones économiquement très dé-
veloppées, tandis que d' autres souf f ren t  d' un dévelop-
pement net tement  insu f f i san t .  Le rappor l ne se borne
pas à anal yser les faits. Il recherche aussi les moyens
les plus propres à remédier à la s i tuat ion engendrée
par les déséquilibres internes de l'économie des diffé-
rents pays. C'est à cet aspect constructif  cle la ques-
tion que nous voudrions consacrer ce second article

Implanter des industries de transform ation
Parmi les régions pauvres d'Europe , nombreuses

sont celles qui ne disposent pas de ressources natu-
relles susceptibles d'être rat ionnel lement  exploitées
ou n 'en disposent qu 'en quantité insuff isante .  C'est le
cas typi que des cantons suisses qui se préoccupent au-
jourd 'hui de la création sur leur territoire de nouvel-
les industries. En considérant le problème particulier
sous cet angle , ils ont choisi la solution que propose
le rapport de la C.E.E. Celui-ci pose en effet  l' alterna-
tive suivante pour les régions que nous venons de
définir  : « dépeup lement ou implantat ion d'industries
de transformation choisies parmi celles qui ne doi-
vent pas être obligatoirement situées à proximité des
sources de matières premières » .

Mais quels genres d' industr ies  de t ransformat ion  ?
Des études statistiques ont montré que , d' une façon
générale, dans les régions sous-développécs , l'indus-
trie texti le , la métal lurg ie , les industries de transfor-
mation des métaux et les industries chimiques sont
rares. Elles at teignent au contraire un très forte den-
sité dans les régions très industrialisées. On constate
par contre , pour ce qui est de la proportion d'occu-
pation de la main-d' œuvre, que l'écart est beaucoup
moins grand entre régions riches et régions pauvres,
en ce qui concerne des industries qui , dans les secon-
des, sont encore largement exploitées sous une forme
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Centre politi que de l'Organisme
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paux océans. C e t t e  primauté du l lu liras et Russes s expriment nettement.
« vieux-monde » qui carac tér i sa i t  ouvertemen t à te sujet , on pe-:t Cependant , la moindre erreur
l'Organisme de Genève, a complè- admettre qu2 le- hidier s Dut se, - - de tacti que peu troubler , retarder
tement disparu. Sud-Amér ica ins , siblcment rapproché les po in t -- de ou même compromettre cette pa-
Asiati ques , voir  A f r i c a i n s , -ont v,e. cification des esprits. Ainsi l' idée
admis sur pied de totale égalité Cela si gn i f i e  également que l' o- de transférer les troupes améri-
avec les Européens sans plus a:- p iniun publique des Etats-Uni; carnes stationnées en Autriche ,
corder à ces derniers les avc.nta évolue très rap idement à l'égard cn Italie ,  pourrai t  être considérée
ges d'une c iv i l i sa t ion  qui a pour -  des Chinois. Il y a six mois en- par les Russes et leurs satellites
tan t  tau
chan t  il

es preuves , en en enger
mt res mais en .-e suici

dam elle-même.
C'est pourquoi les vrais

majeurs de l 'humani té .
Conseil de Sécurité.
Grands discutent devant
sentants de six autres

Même an ie se recruten t plus en bu -
mais bien ail leurs.  Ces!

tenr
les cinq
les repré -
ctat? qui

l ' Inde qui incarne à l'heure ac-
tuelle ,  le rapprochement entre  im-
péiialismes antagonistes. C'est ré-
pondre à l' esprit de sa philoso-
phie ancestrale. L e l 'aud i t  Nehru
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chancelleries , n 'est p lus l 'élément
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artisanale.  Ce sont notamment l'habillement, les in-
dustries alimentaires, celles du bois et des matériaux
de construction , le bâtiment.

On pourrait  penser , en recherchant quelles indus-
tries il convient d'installer dans une région sous-dé-
veloppée, qu 'il faut commencer par des industries qui
couvriraient tout d' abord les besoins de la région elle-
même Mais il semble que l'on ne peut pas ici procé-
der par analogie avec ce qui se fait dans des pays
sous-développés, lesquels commencent effectivement
leur industrialisation de cette manière. Ils ont pour eux
de travailler pour un marché généralement plus vas-
te que celui d' une région limitée, ainsi que l'avantage
de pouvoir protéger ces j eunes industries par des bar-
rières douanières. Quand il s'agit d'une région d'un
pays développé, une telle protection est irréalisable.
Le rapport illustre ce qui précède en citant le cas de
l'industrie textile qui , dans la plupart des pays déve-
loppés a une capacité de production dépassant large-
ment celle du pays lui-même et se heurte de ce fait
aux industries textiles nouvelles de pays sous-déve-
loppés désireux de se rendre indépendants de leurs
sources traditionnelles d'importation. Il va sans dire
que sur le plan non plus international, mais régional,
l'implantation cle nouvelles industries textiles dans
une région sous-développée d'un pays où l'industrie
textile produit déjà au delà des besoins nationaux, se
heurterait à la concurrence de cette ancienne indus-
trie , sans une aucune protection possible. C'est pour-
quoi le rapport suggère l'implantation dans les régions
sous-développées « de branches plus « dynamiques »
d'industrie, telles que les constructions mécaniques et
l' industrie chimique » , lesquelles rencontreraient vrai-
semblablement une résistance bien moins vive. Les ré-
gions qui cherchent à développer leur économie doi-
vent donc s'efforcer dans la mesure du possible d'im-
planter  des industries choisies parmi celles « qui sem-
blent le plus susceptibles d'expansion, même si elles
doivent être du type de la grosse industrie pour la-
quelle le marché local ne constitue pas , à lui seul , un
débouché suffisant ». Cette manière de procéder aurait
un double avantage : Le premier pour les régions très
développées, où l'installation de ces industries nou-
velles ne ferait qu 'aggraver l'état cle congestion qui les
gêne déjà ; lc second pour les régions à développer
qui trouveraient dans ces industries des activités d' à-

La collaboration renaissante
par Me Marcel-W. Sues

et Menon porteront leurs frui ts .
L'at t i tude conciliante de M.

Mcjlotov, venant s'associer à la
joie des puissances onusiennes ,
détendra encore une si tuation qui ,
officiellement , va en s'améliorant
nettement.
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même évolution que tace"l l l t  :on;;on la même exécut ion que iace aux
l' on Russes, les efforts de MM. Nehru

venir , ce qui serait un gage de développement econo
mique harmonieux et durable.

Cemment doit se faire cette implantation ?
Il est enfin un point du rapport sur lequel nous

croyons utile de nous arrêter , car il est de nature à
intéresser tout particulièrement nos lecteurs valaisans
qui se demandent parfois jusqu'à quel point il convien-
drait de disséminer les industries j usque dans les val-
lées les plus reculées.

A ce point de vue là , la C.E.E. pense que « lors-
qu 'on préconise la décentralisation de l'industrie et
que l' on cherche à susciter le développement progres-
sif de régions entières , cela n 'implique pas que l'on
soit défavorable à la concentration de la population
à l 'intérieur d'une même région. Bien au contraire,
cette concentration est précisément le moyen de conci-
lier les deux objectifs visés, à savoir : assurer le pro-
grès économique et empêcher le dépeuplement pro-
gressif de la région ».

Le rapport de la C.E.E. fonde ce point de vue sur
un sentiment très réaliste : celui de la tendance ac-
tuelle des hommes de vivre dans des agglomérations
leur fournissant les avantages de la vie citadine. Les
auteurs du rapport ne méconnaissent d' ailleurs nulle-
ment les arguments d'ordre sentimental qui peuvent
être invoqués à l' appui d'une décentralisation industrielle
à l'intérieur même de la région que l' on veut dévelop-
per. Mais ils pensent que ces arguments ne doivent pas
être prédominants et qu 'il vaudrait mieux faire de telle
vallée reculée un centre de vacances et de tourisme,
plutôt que de vouloir à tout prix y maintenir, grâce à
l'introduction forcée d'industries, une population dont
les éléments jeunes finiront tôt ou tard par descendre
vers la plaine.

C'est là une interprétation du rapport qui heurte-
ra peut-être le sentiment profond de maints Valaisans,
attachés à leur terre et à leur village natal. Nous pen-
sons pourtant utile de la formuler , précisément parce
qu'elle peut être matière à réflexion pour ceux qui coo-
pèrent à l'œuvre de développement économique du
canton.

Nous n 'avons évidemment fait qu 'eff leurer , dans
ces deux articles, quelques aspects des problèmes évo-
qués par le rapport de la C.E.E. Notre but n 'était pas
d'épuiser un sujet aussi vaste, mais simplement de
montrer que le problème se pose dans toute l'Europe et
qu 'il répond un peu partout aux mêmes lois et aux
mêmes nécessités. Max d 'Arcis.

atlantique, ils prennent une tout
autre si gnif icat ion.  Certes , le
maître  de la Yougoslavie , dans
un discours retentissant , a déjà
annoncé qu 'il ne saurait modifier
sa ligne de conduite. Que peut-il
garant i r  avant d' avoir entendu
ses hôtesses hôtes moscovites ? On ne con-
na î t ra  vraiment  son at t i tude qu'a-
près cette extraordinaire! visite.

Simultanément , les deux autres
adhérents du Pacte balkani que
proposent à la Yougoslavie de
créer un super-parlement qui réu-
nirai t  des représentants des trois
états si gnataires . Cette Grande
Assemblée balkani que aura i t  la
haute main  sur la pol i t i que étran-
gère commune de ces puissances.
Cette proposition est sensation-
nelle parce qu 'elle est inédite.
Elle rappelle vaguement la pro-
position de co-nationalité que M.
Churchi l l  avait  fa i te  aux Eran-

Etats-L ms qui se sont ef
de tenir  la balance égal*

l'i tall ie et Qa Yougoslavie

au momen t ou leur ma heuçais, au momen t ou leur mai l icu-
reux pays succombait devant les
a rmées hi t lér iennes.  C'est aussi
un moyen détourné d'empêcher leclon
maréchal de engager dans une
voie qui  non seulement lui alié-
nerait le monde occidental, mais
mettrait  f in  au Pacte balkanique.
Mais  ce danger n 'es lias le seul
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Une jeune héroïne sauve
trois pêcheurs
de ia noyade

Une jeune fill e de 19 ans, Thérèse Haldonocleu ,
«Yest jetée à trois reprises ¦ dans les hautes va-
lues pour y sauver trois pêcheurs en perdition.

Elle avait entendu les appels de quatre pê-
cheurs de sardines dont la barque avait chaviré.
Thérèse réussit d'abord à retirer des eaux le jeu-
ne Sanmartv, 22 ans , qui présentait des signés
d'épuisement. A deux reprises elle plongea en-
core pour repêcher et tirer jusqu 'à la berge Jean
Ramon et Robert Senlecq. Jean Gomez , le qua-
trième pêcheur, 19 ans, s'est noyé.

Les communistes contre
Be service obligatoire

A te veille de la ratification du traite d'Etat
autrichien , qui prévoit la réintroduction du aj rvi-
ce militaire obligatoire , les co«mmunistes viennois
ont entrepris une campagne contre le réarmement
autrichien en lançant le ologpn : « Sans nous ».
Ils assurent que les grandes puissances auraient
reconnu la neutralité de l'Autriche et qu 'ainsi
une police « efficace » suffirait amplement à «la
sécurité intérieure. Le «parti entend en outre ré-
organiser un plébiscite avant la ratification.

« L'Arbeiter-Zeitung », socialiste, a publié di-
manche les déclarations de différents, jeunes lec-
teurs qui s'opposent à priori à faire du service
militaire. Le parti socialiste ne se rallie toutefois
pas à la «campagne communiste. Il £.2 borne à
souligner qu'une Autrohe libre n'a pas besoin
d'une armée de citoyens pour se défendre contre
ses voisins armés jusqu 'aux dents. Le «parti po-
pulaire partage ce point de vue.

En Belgique

Nouvel incident à propos
de io réforme scolaire

Dea incidents se sont produits dimanche soir à
A.lost en Belgique occidentale entre la police, des
socialistes et des catholiques , lors de la visite de
deux ministres. Dix personnes ont été blesrées
et plusieurs autres arrêtées et libérées «peu après.
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Les catholiques poussaient des. huées a 1 adresse
du gouvernement à propos de la réforme scolaire
cependant que les socialistes ripostaient par une
manifestation de masse. La police qui dut inter-
venir en force, eut recours aux hydrantes pour
disperser les manifestants.

Les deux membres du gouvernement belge —
MM Edmond Leburton et O. Vanaudenhove, res-
pectivement ministre de l'hygiène et du travail —
avaient visité des entreprises publiques.

Un comité révolutionnaire
veut déposer Bao-Dai

Le premier ministre, sir Anthony Eden, a re-
çu un télégramme du « comité révolutionnai-
re » du Sud-Vietnam l'informant de la déci-
sion ide cet organisme de « déposer » Bao Dai ,
le chef de t'Etat du Vietnam, apprend-on au
Foreign Office .

Dans les milieux autorisés britanniques, on
déclare qu 'aucune suite ne sera donnée à cet-
te communication. Aux yeux du gouvernement
britannique ce « comité révolutionnaire », —
soulligne-t-on — n'a aucune «baise juridiqu e et
par conséquent ses déclarations n'ont aucune
validité.

La Grande-Bretagne, ,r«appelle-'t-on, reconnaît
l'Etat du Vietnam et entretient des relations
diplomatiques avec ce «pays. Cette reconnais-
sance implique la reconnaissance de Bao Dai
comme chef ide l'Etat.

Selon les informations parvenues à Lon-
dres, l'action de ce comité «révolutionnaire ne
serait pas appuyée par le premier aninistre, M.
Ngo Dinh Diem. Ce dernier, inidique-t-on dans
les milieux informés, essaierait actuellement
de se 'dégager de l'emprise qu'aurait pu avoir
sur lui , à un moment donné, ce comité.

174 navires presque
immobilisés

(Bl'Us de 174 navires, «dans les cinq ports d'An-
gleterre affectés par la grève du syndicat auto-
nome des arrimeurs et dockers se «trouvaient
pHus' ou moins immobilisés lundi après-midi.
Sur 174 cargos, tout '(travail de déchargement
avait cessé et sur les autres, ces opérations
étaient ralenties par le manque de unain-nd'œu-
vre.

ifl 000 arrimeurs- et dockers avaient interrom-
pu leur travail. Aux arrimeurs et dockers ap-
partenant au syndicat « bleu » (autonome) ve-
naient s'ajouter ceux qui , bien qu'appartenant
au syndicat « blanc » (syndicat général des
ouvriers de transport), ne pouvaient accomplir
leur tâche, se trouvant en minorité dans cer-
tains doicks.

Le travail de chargement ou de décharge-
ment se poursuivait normalement sur 94 navi-
res : 69 à Londres, 16 à Liverpool et Birken-
head, 6 à Hull, 1 à Garston et 2 à Manchester.

D'autre part, le comité exécutif du syndicat
des cheminots qui compte 400 000 membres
(dont 17 000 conducteurs de trains), a décodé de
ne pas prendre part, au mouvement de grève
lancé pour ie 29 mai par le Syndicat des méca-
niciens et chauffeurs (80 000 adhérents).

Avant la Conférence à quatre
La France serait favorable

à la Suisse
L'édito;rial de la « Pravda », accusant les

puissances occidentales de chercher « à oppo-
ser des oibstad.es techniques » à une confé-
rence à quatre a provoqué une certaine surpri-
se dans les milieux «diplomatiques français.

H est «pairtaitement normal «de procéder à des
échanges de vues sur le lieu et la date d'une
teille conférence, soulignent ces milieux qui no-
tent que le choix de Vienne considéré comme
absolument naturel par l'UBSS est contestable
puisque à l'époque envisagée pour la rencontre
des « Quatre », l'Autriche n'aura pas - enco-
re été évacuée par les forces d'occupation.

Bar contre, les suggestion faites po«ur le choix
d'une ville suisse sont examinées favorable-
ment. Cela dit, on tient à déaiarer que l'on
n'est nullement disposé à entamer à Paris une
controverse et que l'on entend s'abstenir de
toute «polémique à ce sujet. Ce serait d'autant
plus inutile que tout le monde connaît le dé-
sir du gouvernement français de voir se tenir
une teille conférence à quatre et que Sa diplo-
matie française s'est employée activement à en
faire déaider la réunion.

A trois jours des élections
en Grande-Bretagne

Les hommes politiques
déjoués

par le public
Trois jours avant les nouvelles élections en

Grande-Bretagne, les hommes politiques avouent
être déjoués dans leurs plans par l'attitude extrê-
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mement discrète du public. A la veille du grand adversaires de cette organisation, c'est une ré-
jour , la campagne électorale , sans avoir a aucun
moment atteint le point culminant, sui t son cours
normal. Elle n 'est pas parvenue jusqu 'ici à amor-
cer l'enthousiasme des 35 millions d'électeurs
britanniques.

Les leaders des partis et leurs candidats se
trouvent incommodés par le mutisme de la popu-
lation , n 'ignorant pas que le 00 pour cent de
« ces mystérieux millions » ont déjà arrêté leur
attitude. Un candidat a fait remarquer laconique-
ment que le peuple ang lais donnait l'impression
d'être un sphynx qui n 'a cessé d'ouvrir sa bou-
che pour rendre sa sentence.

Certaines questions rendues publi ques assu-
rent que les conservateurs mènent par un excé-
dent de 3,5 pour cent des voix par rapport au
parti travailliste. Si ces prévisions s'avèrent
exactes, le parti conservateur pourra disposer
d'une majorité de cent sièges — étant donné la
précarité de la situation — les conservateurs eux
aussi ont tout lieu de s'en inquiéter.

La Grande-Bretagne se trouve actuellement
sous le signe de grands événements nationaux :
la grève dos dockers a éclaté lundi , colle des
cheminots est prévue pour samedi , le plus grand
concours hippique dc la saison se déroulera mer-
credi , jeudi commencent les élections.

Echos du monde
@ Une vague de froid s'est abattue sur l'Au-

triche où des températures au-dessous de zéro
ont été enregistrées lundi matin et où il a neigé
dans les «montagnes. PlU'Yeurs cols, dont celui
où passe la route du Grossglockner , sont balayées
par de violentes tempêtes de neige et fermées à
lia circulation.
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A Grandson

Le huitième incendie
criminel

Dimanche, a 23 heures 30, un nouveau el vio-
lent incendie a complètement détruit un han-
gar appartenant aux abattoirs de Grandson et
qui contenait du matériel utilisé par les abat-
toirs et un char de viande.

Etant donné l'état d'alerte dans lequel vivent
les pompiers de Grandson , ils sont intervenus
extrêmement rapidement et l'on peut considé-
rer l'incendie comme éteint.

C'est le huitième ou le dixième qui éclate
à Grandson en quelques mois. Le dernier date
du 14 mai.

L'incendiaire est enfin
arrêté

Après de minutieuses investigations, la po-
lice est parvenue à procéder à l'arrestation de
l'incendiaire de Grandson. Il s'agit d'un jeune
homme de 19 ans, Albert Pichard , apprenti cor-
donnier à Grandson, un orphelin , originaire de
Bex, qui est à la charge de l'assistance publi-
que. Pichard, qui était surveillé depuis un cer-
tain temps, avait été aperçu fuyant les lieux
du dernier incendie, celui d'un hangar de bois,
attenant aux abattoirs communaux. Pichard ,
qui n 'a pas moins de huit incendies sur la cons-
cience et dont l'activité a réduit en cendres ,
notamment , les plus belles fermes de la région ,
a fait des aveux complets. Son arrestation a
dissipé l'inquiétude qui régnait dans toute la
région , où l'on vivait dans la hantise d'un nou-
veau sinistre.

Le pyromane avoue
Albert Pichard, le pyromane de Grandson, a

été interrogé toute la nuit dernière par la po-
lice et lia sûreté. 11 a avoué êbre l'auteur de
tous les sinistres survenus dans la région et
dont la cause n'avait pu être «établie jusqu'ici.
En (revanche , il conteste être l'auteur d'un in-
cendie d'un rural à Belmont sur Yverdon. ri-
chard a mis le feu pour la première fois à une
maison il y a un an. Il assure avoir travaillé
selon un plan précis. H «mettait le feu aux im-
meubles au moyen de simples allumettes. E
fit usage d'étoupe .dans un seul cas, celui du
sinistre de la ferm e Btlœsoh, l'une des plus
belles de ia «région de Grandson, qui se «produi-
sit dans la nuit du samedi au «dimanche 8 mai.

L Union suisse du commerce
de fromage a répondu

au rapport de la commission d'experts
L'Union suisse du «commerce de fromage

vient de répondre au rapport déposé -par une
commission d'experts désignés par le Conseil
fédéral pour donner suite à un postulat voté par
le Con:i3il national. Quoi qu 'aient écrit certains

ponse objective , complète et d'une parfai te di-gnité de ton que celle-ci vient de donner là ; àaucun instant , ses auteurs ne se laissent allerà ia «polémique.
Ce qui a surtout été reproché à l'USF , c'est des'endormir sur de. i positions acquises , et do nepas agir avec suffisamment d'énergie pour sti-muler l'exportation des fromages suisses. Mais

ceux qui la critiquent aina: ont-ils pleinement
réalité combien ses possibilités ds soutenir Jaconcurrence étrangère se trouvent L'imitées parl'obligation où la met notre légi ration agrai-
re de vendre nos fromages sur la ba r d'un prix
du lait couvrant les frais de production ? Ne seIrouve-t-il pas, parmi ses détracteurs, d.̂ s censqui vou draient tout bonnemen! libérer 'e écm-merce du fromage, d' une semb'a'blc- oblifailon ?
La ripon u de l'USF montre qu 'il no pourrai tcn résulter qu 'un appauvrissement pour notr epays, car , dit-e'ile,

— au cours des années 19511-51, nos exporta -
tions «de fromages en meules ont permis do réa-
liser environ 100 million:) de francs do p'us que
si nous avions vendu nos produits aux pr ix pra-
tiqués par la concurrence étrangère ;

— durant la même période, quelque G mil .
.irns ont été «prélevés sur les bénéfices d' expor-
tation pour réduire le prix de vente du Iroma-
ge à l'intérieu r du paya

.T. n.

Devant la Ccur d'assises ris Gorj^ve
Un drame dans un hôtel

de la place
Lundi e ii venue devant la Cour d' assise l'af-

faire du drame qui s'était déroulé le 21 mai 1953
dans une chambre d'un grand hôtel de la place .
Un jeune ' Iranen , Adamir D., né en 1931, qui ap-
partient à une famille princier.©, a ajourd'h ui à
répondre , selon l'acte d'accusation , de meurtre
sur la personne de son amie , une jeune Suisses-
se, .dont les parents habiten t Londres éventuel-
lement de meurtre «par «passion , de meurtre sur la
demande de la victime ou encore d'incitatio n ou
d'assistance au suicide. La jeune Sui , -esse qui
avait été atteinte de deux balles, décodait au
moment du drame, tandis que l'Iranien qu i , lui ,
avait une balle dans la tempe droite s'en tirai t
bien qu 'aujourd'hui il soit de ce fait  presque
aveugle.

L'enquête n'a pa.i permis de préciser exacte-
ment lesquelles des balles provenaient de l'un
ou l'autre des jeunes gens qui , au demeurant ,
é1 aient très attachés l'un à l'autre. «L' enquête a
néanmoins révélé que la jeune femme, quelque
temps avant le «drame, aura it tenté à «Neuchâtel ,
de mettre fin à se:i jour s. Le président de la
Cour de justice, le juge Fontana , occupe le fau-
teuil présidentiel, tand is que l'accusation est sou-
tenue par le «procureur général Cornu.

Au cours de cette première uidience. i i repré-
sentant de la partie civile a annoncé que le père
de la jeune fille ne se porterait pas partio civile
et qu 'il s'en rémettait au jugement de la Cour.

De nombreux témoin? ! ont été convoqués , plu-
sieurs ont fait défaut. «En fin de matinée, la C oui
s'est transportée sur les lieux du drame ou divers
témoins ont "été interrogés sur des pointa de dé-
tails.

A travers Be pays
0 Vendredi matin , M. Johannes Suriner, «ma-

nœuvre, 64 ans, circulait à bicyclette à «la Burg-
strasse à Saint-Gall,.lorsqu 'il obliqua subitement
à gauche au moment où survenait une automobi-
le qui le renversa. Il a succombé à ses graves
blessures à l'Hôpital cantonal .

© Un incendie a éclaté dimanche «matin dans
un parc avicole près de Zoug, un fourneau à
pétrole ayant fait  explosion. 140 j eunes poules et
plus de 1000 poussins sont restés dans «les flam-
mes. Le:i dégâts matériels sont évalués à près de
20,000 francs.

© Le Tribunal criminel de la Glane a con-
damné lundi un ancien marchand de bétail à 10
mois de prison avec sursis pendant 5 ans pour
escroquerie , faux dans les titres et banqueroute
simple. Sa faillite «lainia un découvert de 55,000
francs. Il commit des détournements objets mis
sous main de justice et il vendit du bétail au
moyen de faux certificats. Il ne tenait «p.-s de
comptabilité alors qu 'il était inscrit au Registre
du Commerce.

«jjnf
mjLdËs

ne craint rien
car son haleine est toujours fraîche !

¦ ¦¦

A l'université , beaucoup dc jeunes gens se ren-
contrent , soucieux de leur culture. Mais Pierre
K. est aussi soucieux de son extérieur ; il nc
trouve rien de plus désagréable qu 'une mau-
vaise haleine! Pierre est toujours frais et à son
aise... et sûr de son affaire ! Son secret ? U net-
toie ses dents uniquement avec

E, I f% P"4t ff %if I l'authentique dentifrice
i Iwl VU jf I à la chlorophylle
pour une bouche propre et fraîche du matin au soir!
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l'Hô pital can- L A Saxon, appartement comprenant 4 pièces , 2

B̂HjjfcjgjyiljPfc'* '̂' tonal , qui fournira lous rensei gnements. caves , bûcher el jardin. Prix : fr. 17.000.—
-TSÎS—*; 

2. Aux Mayens de Sion, mayen de 9.500- m. dans_
IV

_ . très bonne situation, places pour la construc-

w —- — Des centaines de personnes gagnent jus- ,lon de 3 chalfs -

t% ^̂  |R Hf 1B qu'à 3- Pres °° Sion, bâtiment agricole avec garage.
Ml.9 xS.MvJi ^ 4. Près de Sion, un bâtiment agricole avec 1 0.000

chez MEYNET « FUS. M.mU.ey 100-150 fr. Dar IHOlS " *""* T"' 
*Moiteur 2 temps, 300 om3, à refroidisse- Oïl ffl tf%lïl éPàTlifiO

ment par ventilation, 4 vitesses, 4 litres en Plus de lcur salal,e en travaillant quelques VM WIV1UMUUV -
onvin-mi B,u,v 1(1(1 km F'.vppililprut ff™rrnr>Aiir heures par jour pendant leur temps libre. Nousenviiion aux 100 km. EvceUent gntapeur. 

avQns  ̂^1 choix ^ ̂ accessoi. à Sion : deux appartements et une vigne bien située.
La voiture des plus économiques. Prix : res pour dames el messieurs. S'adresser à l'Agence Cyprien Varone, Sion.
Pr. 3890.—-, avec roue de secours. Bros- ,- . , _,„___. •, . .. .  Envoyez , sans autre , une enveloppe a votre peotus a disposition. I ¦ ' . C r^r- D J <~ - adresse a SOG, Rozon 4 , Genève.

anMmmmM..mm„,«¦>»«M¦«MMM, FAITES LIRE LE « NOUVELLISTE »

A^r6s «e dîner, lorsque Alexandre s'en fut ________________________________^__—______________________^_—r. ,j  à r.ciiLvcau, Dana Munuela entreprit de dé- f  I A \ /  l C D D I \ C K\ (~\ ^\
rou-Uv la oulctte. Quarut à Pilar, elle fit la J/\ V l t K  D U t l N U
Kic. : e jus qu'à ce q,uo ie vendeur d'épongr s et i . i , ..
do t..r.e aï.i-é& eût chassé le silence de la rue. Les VainCUS héroïques
Vers le solir, la marchende de pétrole monta T \̂ J_ J "\ t
apporter de quoi afflumer la lampe. | O I 1 1 P  ̂1*1 PI M ^ l  ^O lAlexandre ne rentra que passé les huit heu- -Ltt KÀ. JL 14 \/1 V<CJ. V»4 V  ̂1 O v/1
res, et ceitte fois, il put ôter soa col empesé et DPi M A M
le vesten du complet payable par acomptes. Il K CJ r i  A N Traduit de i espag.no] pur Julia Chamoiel j
semblait heureux assis à la table où il y avait l 36 y
du bon pain blanc.  ̂ « ^

Lorsque Dona Manuel a cessa de coudre parce
que ses yeux se fatiguaien t très vite ù travail- d'un ministre d'un heureux événement. Même l'odeur des choux cuits s'engouffrait dans un
ler siu r «le drap noir , on arrangea mon lit sur pour souhaiter l'anniversaire de te reine, Aie- ] coin de couloir jusqu'à l'arrivée d'Alexandre,
le sofa de cretonne ; puis, Alexandre souffla j xandre contrefaisait la signature de son chef Alors, l'odeur de chaux profitait «de la «porte
dans ie verre de la lampe, mettant ainsi le et en rentrant à la maison il disait : « Au- ouverte pour fuir dans «l'escailier où «elle trou-
point final à la journ«èe. jour d'hui, j'ai signé au Palais. J> Ces fonctions vait des odeurs semblables échappées d'autres

* * a exigeaient qu 'il fût  habillé décemment, mais cuisines.
Comme ce premier jour, les autres s'égrenè- que de peine pour avoir le costume payé par Nou s mangions tous les jours le pot-au-feu,

rent de même. acomptes ! Savait-il, le protecteur, que chaque j mais servi en trois plats : d'abord de bouillon
Après le petit déjeuner. Alexandre partait col empesé coûtait autant qu'un demi-pain ? ] avec les vermicelles, puis les pois chiohes avec

chez son protecteur, pour exercer, en signe de Savait-il que le cirage couvrait tant bi«en que les pommes de terre et les choux, ensuite la
reconnaissance, les fonction s de secrétaire pri- mal les fissures des chaussures ? Mais aussi, I viande avec quelques bouts de lard et le mor-
ve, car c'était grâce à l'influence de son chef ' personne n'aurait pu dire en voyant Alexan- ceau de saucisse. Le tout avait cuit ensemble,
qu'il avait obtenu la p'ace de commis tempo- dre sortir pour aller à son bureau qu'il ne ga- « mais divisé en trois services, le repas était
raire au ministère des colonies. Par ailleurs, il gnait que roixnnte-quinze pesetas par mois. Pi- plus présentable. Qui aurait eu l'idée de se
lui était devenu indispensable parce que. sa- lar lui disait adieu depuis le balcon où elle plaindre de la monotonie alimentaire ? Les ri-
chant imiter l'écriture de son protecteur, il se mettait  aérer les draps du lit conjugal comme ches eux-mêmes mangeaient tous les jours le
chargeait de signer les lettres écrites pour pré- si elle pavoisait , montran t ainsi à tout le voi- pot-au-feu, suivi, il est vrai, d'un suppl«ément,
senter les condoléances lors du décès d'un pier- sinage ses qualités de ménagère. Dona Ma- ; appelé plat de principe. Le «pùat de principe
sermage important et pour féliciter la femme 1 nueîa. «elle, allait au marché et, dès son retour, avait non seulement une valeur nutritive, mais

A CHAMPERY

café - restaurant
du

à louer à la saison ou pour plusieurs années.

Faire offres à Berra Denis, tél. 4 41 37.

HOTEL SUISSE - FRIBOURG
cherche de suile

un (e) secrétaire
capable et de bonne présentation. Connais-
sance des langues. Bon salaire. Place à l'an-
née. Faire offres à la Direction.

En v e n t e  d a n s  l e s  m a g a s i n s  de  la b r a n c h e
B A R B E Z A T  4 CIE ,  F L E U R I E R

MARTIGNY
A vendre

villa
de. 5 pièces, cuisine,
hain,. central, caves.
Jardins potager et d'a-
mervt. Quartier tranquille
S'adresser par écrit sous
chiffre R 1738 au Nou-
velliste.

A vendre environ , A louer

8.000 kg de frès bon T|̂  «"B _r̂ At

fourrage f«M |l«I
du cofeau. S'adres. Hô- ou appartement meublé
tel du Muveran, Riddes. simple pour 2 person-

nés, accès avec voiture.
1 pour juillet. S'adresser

On cherche pour toul au Nouvelliste sous T
de suite 1740.

jeune fitle ;— , 
* r A vendre deux

pour aider au ménage
e» à l'épicerie S'adres CUISmièresous chiffre P 7170 S a
Publicitas, Sion. gaz ef électricité, 3 et 4

feux et four, état de
A louer région Bas- neuf , 300 frs., 150 piè-

Valais, 1100 m. altitude, ce. 1 machine à coudre
jusqu'en août, 50 frs - 1 ,able à rallon-

_
 ̂ — m ges 2 m. 50, bois dur,

CllSl lCt 60 frs. S'adres. au Nou-
velliste sous S 1739.

3 ch.,. 5 lits, fourneau à : ; 
bois, et butagaz.
S'adresser au Nouvellis- On cherche une
le sous chiifre u 1741. sommelière

A vendre pour cause ou

?Aisgif dans dis,rict sommelier
fM fs.fY\:_SnA e' une ''"e c'e ma'son-
aOUldllie S'adres. avec photo

de 11 poses. Urgent. et certificats au Restau-
S'adres. au Nouvelliste rant du Théâtre , Neu-
sous V 1742. ' châtel.

aussi une signification de classe sociale. Pour
désigner «une famille aisée et de bonnes mœurs,
il suffisait de dire : c'est une familâe de prin-
cipes., et on comprenait tout de suite qu'il s'a-
gissait d'une maison où l'on servait le plat
supplémentaire et où les enfants faisaient cha-
que soir leur prière.

Si nous n'avions pas de pùat de principe, la
faute en était au traitement misérable d'Ale-
xandre, mais cette suppression m'enlevait rien
à notre q«ualité de senoritos ! Oui, no«us avions
perdu la fortune héritée, c'était entendu, mais
la nace des Rubio était restée la même ! Et
d'ailleurs, qui savait que nous ne mangions pas
de plat de «principe ? Personae ! «Certes, Ce
porteur d'eau pouvait dire que jamai s il n'em-
portait d'autres restes que des pois chiches,
mais on pouvait rétorquer qu'on ne jette pas
tout ce qui sort de table.

(Tous droits réservés. Librairie Pavot , Lausanne)

boinniissier
pour travailler seul , ré-
gion St-Maurice , Marti-
gny. Ouvrier de con-
liance. Bon salaire.

Faire offres avec ré-
férences par écrit au
Nouvelliste sous chiffre
W 1743.



Soirée de gymnastique
La société de gymnastique de Châtiais a donne

sa représentation annuelle, le soir de l'Ascen-
sion .

Le programme très bien conçu était suivi par
une rade comble.

Les décors, les jeux de lumière et les produc-
tions de piano, très bien interprétés par M.
¦Pierre Haenni , direct eur de la fanfare locale,
rehaussèrent l'éclat d.e la soirée. C'est ainsi que
gyms actifs, pupilles et pupillettes se produi-
sirent à tour de rôle suivant un programme va-
rié. Les actifs firent montre de beaucoup d'as-
surance aux engins. Les préliminaires de la fête
fédérales ont été appréciés pour leur heureuse
conception. Lea pupilles appportèrent dans
l'exécut ion de leurs exercices un sérieux et une
application que l'on voudrait toujours trouver
chez .les aînés. Les pupillettes si gracieuses dans
leurs ravissants costumes «démontrèrent de jo-
lies combinaisons aux exercices rythmiques et
dans les ballets des jardiniers et des ramoneurs.
- Le champion vaâssfej an aux engins , Ebiner et
le couronné Mùlller de Sion , furent frénétique-
ment applaudis dans des tours individuels plein
de souplesse, de force et d'audace. L'acte inédit
le « «prestidigita teur » corsa ie programme dans
une ambiance de bon aloi.

Que tous ceux qui ont travaillé au succès de
cette soirée soient félicités. D.

Echos du cinquantenaire
Nos élèves ménagères et primaires ont re-

tiré leurs travaux effectués" pendant -l ' année
scolaire 1954-55. La population de Saxon garde-
ra un excellen t souvenir de cette exposition du
Cinquantenaire. Elle a pu se rendre , compte,
« de visu », de l'effort fourni «tant de la 'part du
personnel enseignant que de la «part «dea élèves.
De très beaux résultats ont été obtenus. L'ad-
miration des mamans, surtout , a été «particuliè-
rement vive devant le stand de l'école ména-
gère.

Tout le personnel enseignant est à féliciter
pour l'organisation de cette exposition et poul-
ie succès obtenu, sans oublier celui qui en fut
l'initiateur et l'âme, M. Louis Delaloye.

A l'occasion du Cinquantenaire de la construc-
tion de la maison d'école, nous avons eu «le
plaisir et l'honneur d'avoir parmi nous M. Mar-
cel Gross, président de l'Instruction publique.

Après les discours de M. Jacques Volluz , au
nom de la Co>rnmune et Louis Delaloye au no«m
¦de la commission scolaire, M. Gross a apporté
«le salut du gouvernement, l'assurance que les
autorités cantonales n!e se désintéresseraient
pas de la situation payaanne mais qu'elles fai-
saient tout son possible pour «lui venir en aidé
et «a ; encouragé la prolongation «de la scolarité,
rappelant que «maintenant plus , que jamais,
l'imsflnuction est «indispensable pour faire son
chemin dana la vie.

Ces discours étaient encadrés par des produc-
tions présentées par les enfants et le Chœur
'mixte. «Les centaines de personnes qui entou-
raient les enfants et les autorités ont prouvé
l'intérêt qu 'elles portaient à la formation et à
l'éducation de la jeunesse.

Cette manifestation du Cinquantenaire reste-
ra un lumineux souvenir et marquera . un pas
en avant pour une plus grande collaboration en-
tre «les «parents et le «personn el enseignant, ceci
pour, le «plus grand bien de nos chers «enfants
et dé l'avenir de Saxon. C.

Moniteur chauffeur
d auto-ecole „,,.„ „, j mwmm~ wmwiw Maison de fruits en
On cherche moniteur 9r°s de Saxon cherche

d'auto-école qualifié. un chauffeur de camion
Faire offres sous chiffre Pour la saison.
P 7177 S à Publicitas, Ec|,'- e io  ̂ chiffre P
Sion . "61 S Publicitas, Sion.

¦*« ¦ Cherchons deux jeunes

Ai louer à Alassio ICDUIIBS
(Ligune), villa toul con-
fort pour juin el sep- de chambre. Bons ga-
fembre. S'adresser sous ges. Entrée immédiate,
chillre P 7176 S à Pu- Hôtel-Pension Clair-
blicitas, Sion. mont, 35, avenue de

j «Champel, Genève.
A vendre entre Sierre 

et Loèche , magni f i que m a r

maison Ménagère
de deux appartements , ,_ , . ,_ , .. . . de '10 a 5T ans esf de-avec accessoires , tres ,. , .
u i , -  mandée, avec un entantbonne construction. ,.. ¦ . , - , . ,
r . . .,, , ,„, accepte, pour tenir eEcrire- sous chiffre 1304 • _j j
D , i. ., c . ménage de deux per-Publicitas, Sion. 3 , . "

sonnes, a la campagne,...„ ,_. 
pjaina du Rhône vaudoi-

Asperqière - !§¦ Tél - '025> ] =\29 de
* J \ l  neures a 13 reures.

en plein rapport, d une
surface d'env. 1100 m2, •
située, dans la région n • n„_„„„„_
de Chalais, à vendre au H H MOT
prix global de frs 2600. V UUfH»»M"
S'adres. chez M Mar- 

méd.-denlistefin Bagnoud, agent d af-
faires , Sierre. Tél. 5 14 28

Sion

A Montana-Combaz, , J HA^AIIIIh vrd- ¦ ae retourterrain
avec partie de bâtiment
permettant l'aménage- fia Wi fit,"
ment d'un chalet, avec _C__© 4*© S©ô
1300 m2 de ferrainj pour
le prix global de. francs modèle 1954, 25.000
7.000.—. ¦ Ecrire sous km. à vendre, Fr. 1900.
chiffre 1305 à Publicitas ! G. Weber , En Ruchoz,
Sion. | Ecublens (Vaud).

La Journée des Tireurs Vétérans
du Valais à Ârdon

La grande manifestation cantonale annuelle
des tireurs vétérans du Valais s'est donc dérou-
lée j eudi 19 mai, à Ardon, jour de la Fête de
l'Ascension et a connu un charmant succès sous
tous rapports.

En effet, tant du point «de vue «de son organi-
sation que de l'accueil que nos vétérans tireurs
ont rencontré au sein de la population de cette
commune, comme de l'ambiance qui a régné
chez les participants, ce fut <une journée qui
aura laissé à tous un excellent souvenir.

Conformément au programme, la manifesta-
tion débuta le matin dès 8 h. au stand d'Ar-
don par le «tir traditionnel dont on trouvera
plus loin Qe «palmarès, palmarès qui permet de
conclure que les « vieux » tiennent encore tê-
te aux jeunes dans l'art du tir.

(Puis, à 10 heures, les concours furent inter-
rompus pour l'office «divin célébré en plein air
sur la place du stand. M. le Révérend Cha-
aoine Fourneaux, «de l'Abbaye de St-Maurice,
doyen d'âge de nos tireurs vétérans actifs, of-
ficia et prononça fle sermon de circonstance. Ce
fut pour toute l'assistance un vrai réconfort
moral et spirituel que d'entendre ce vénérable
prêtre qui sut si bien harmoniser le sens de
la Fête religieuse de l'Ascension dans le ca-
dre de cette manifestation «profane. Le but de
notre . existence terrestre doit aussi être une
ascension toujours plus haute vers Dieu par la
persévérance «dans l'accomplissement de nos
devoirs civils et religieux, devoirs dont les
tireurs de ce jouir donnent ua si bel exemple.

Les ,conco«urs, repris ensuite, s'achevèrent peu
après midi, qui retrouvèrent nos vétérans réu-
nis vers ta «route «cantonale «au pont de la Li-
zerne où les attendaient ies deux sociétés de
musique d'Ardon fusionnées pour la circons-
tance en harmonie. Un cortège imposent, en-
traîné par ce corps d'environ 80 musiciens, con-
duisit alors au son de marches « «gaillarde-
ment » exécutées, nos vétérans dans les rues
principales du village pour aboutir au Restau-
rant du Midi. Ici , un vin d'honneur était gra-
cieusement offert par la Municipaûité d'Ardon
à tous ies participants. Successivement, MM.
Frédéric «Coquoz, de Salvan, présMeœt de la
Section du Valais, de l'Association Suisse des
Tireurs vétérans, et Riquen , président de la
Société ide Tir « Amis Tireurs », d'Ardon, pro-
noncèrent des discours très applaudis, le pre-
mier pour remercier les musiciens, les autorités
et 5a population d'Ardon de l'accueil si sympa-
thique reçu et le . second' pour souhaiter aux
vétérans la bienvenue la plus cordiale au
nom des tireurs de la commune.

Après cette .réception , le repas servi dans la
grande salle de l'Etablissement précité démon-
tra «qu'également «dans nos communes rurales on
est apte à préparer ries banquets en commun
par le service d'un menu des1 plus soignés. A
la table des officiels, entourant le Comité can-
tonal; des tireur vétérans on notait MM. les
Révérends Chanoine Fumeaux et Curé Pitte-¦loudi desservant ide la paroisse d'Ardon, ie Lt.-
Coï . Clémenzo, le Préfet Coudray, de Vétroz. le
Président de ia eornirnuine d'Ardon. Pierre De-
laloye et Marcel Rebond , ancien chef de gare,
ce dernier étant avec, M. Œémenzo et des amis
dévoués, un des principaux organisateurs de la
journée.

La séance administrative
et le palmarès

La tradition «voulant que la Journée annuelle
de nos vétérans soit accompagnée de l'approba-
tion des comptes et de îa gestion administrative
de la Société, il appartint à M. Frédéric Coquoz
d'aborder, à l'issue du banquet, cette partie du
programme. M, Coquoz .salua et remercia en
termes .choisis tous ceux qui ont contribué à as-
surer le succès «de îa manifestation. N'oubliant
personne, notre dynamique président des ti-
reurs vétérans du Valais eut des paroles fort
aimables à l'égard des peirsonnalités religieuses
et civiles présentes. Celles-ci, à leur tour, pro-
noncèrent des discours très applaudis. Toute-
fois, «pour ne pas trop allonger cette chronique
nous nous bo«rnerons à «dire que M. Delaloye,
président, salua et remercia les tireurs vété-
rans au nom de ses administrés. Quant à M,
le Curé Pitteloud, il tint surtout à ajouter à

Les assises de l'Union valaisanne des Arts et Métiers
à Martigny

Chaque année, au printemps, et plus spéciale- Les assises de l'Office de cautionnement , pré-
ment le jour de l'Ascension, l'Union des Arts et sidées par M. Albert Deslarzes et dirigées par
Métiers du Valais, tient tes assises. Jeudi , «les dé- M. Gianadda , terminèrent la séance administrati-
légués des sections et les représentants des corps ve.
de métier délibéraient à la grande salle de l'Hô-
tel de ville sous la présidence de M. H. Amac-
ker, président de Saint-Maurice.

MM. Willy Amez-Droz , chef de service au Dé-
partement de l'intérieur , Mabillard , chef de ser-
vice à la formation «professionnelle, Rodolphe Tis-
sières, préfet du district , représentant le Con-
seil d'Etat , Denis Puippe, conseiller communal,
et Antoine Moret , vice-président, représentant
les municipalités de la Ville et du Bourg étaient
présents.

Les«délégués de Monthey à Brigue ont approu-
vé avec félicitations les rapports statutaires et
ont, spécialement aplpaudi I* exporté présidentiel
relevant , entre autre, que les classes moyennes
devaient rester fortes car elles sont utiles
au pays. M. Amacker retraça avec beaucoup de
clairvoyance les points principaux de l'économie
valaisanne touchant les Arts et Métiers de notre
canton.

A son tour , M. H. Tsoherrig, dit en allemand ses
remerciements au comité et releva la bonne en-
lente entre Haut et Bas-Valaisans.

La caisse d'allocations aux indépendants et les
modifications- aux statuts présentées par la sec-
tion de Sion donnèrent lieu à d'intéressantes dis-
cussions. En princpe , les délégués furent d'accord
de créer un comité directeur dans lequel un re-
présentant du Haut , du Centre , du Bas et aussi...
de Monthey seraient représentés. Un représen-
tant des entrepreneurs (association justement
admise), des détaillants et des grossistes com-
pléteront le comité directeur avec MM. Amac-
ker, président , Tscherrig, vice-président , Mon-
tangero, secrétaire.

La section de Martigny vérifiera les comptes et
celle de Montana organisera l'assemblée de 1955.

ses remerciements le plaisir qu 'il éprouvait
d'avoir constaté que la part religieuse n'avait
pas été omise dans le programme de cette
journée.

M. le Lt.-Col. Clémenzo apporta le salut de
la Société cantonale des Tireurs valaisans dont
ii est le président et profita de l'occasion pour
donner tous renseignements quant à l'attitude
prise par le comité cantonal des tireurs à l'é-
gard d'un projet tendant à l'obtention de la
gratuité des tirs obligatoires.

Ce projet ou plutôt cette gratuité apporterait
un coup très sensible à la vitalité «de nos so-
ciétés de tir et constituerait notamment une
grande injustice car les tireurs non astreints
et les plus dévoués, dont font partie les vété-
rans «devra ient en supporter les conséquences.
On entendit aussi M. le Préfet Coudray appor-
tant son salut cordial avec ses félicitations et
vœux pour la prospérité et le succès des vé-
térans tireurs «dont l'activité est des plus ré-
jouissantes et fait honneur à notre canton.

La séance administrative qui se déroula en-
suite dans le meilleur esprit vit ia liquidation
de l'ordre du jour statutaire au cours duquel
protocole et comptes de 1954 présentés -par le
dévoué secrétaire-caissier M. Edouard Bonvin ,
de Sierre, valurent à son auteur féiicitatiotas
et applaudissements «de l'assemblée.

Sur proposition de M. Robert Andrey, de
Vernayaz, on choisit Naters comme lieu de la
prochaine journée cantonale annuelle qui reste
fixée date inamovible, le jour de la
Fête de l'Ascension. On adopta également
certaines dispositions en vue de la participa-
tion 'de la section valaisaniie au prochain tir
fédéral des vétérans lels 18-19 j uin à Zurich.
La distinction spéciale fut remise à M. Emile
Roussy, «de Mœrel, président «d'honneur de la
Section , qui s'était fait l'interprète des débats
pour ses collègues du Haut-Valais, très nom-
breux à la manifestation.

Et ce fut la «distribution des prix , selon le
palmarès ci-après, qui reproduit les meilleurs
résultats.

Cible « Sectson » (distinction)
1. Descombes Fritz, 'Vial d'Illiez 431 ; 2. Gaist

Hermann, Val d'Illiez 418 ; 3. Méviliat Mauri-
ce, Sion 417 ; 4. Rappaz Clovis, St-Maurice
412 ; 5. Montani Alex, Salquenen 398 ; 6. Yer-
Sin Alfred, Monthey 396 ; 7. Imboden Joseph ,
Haut-Valais 395 ; 8. Ghezzi Jacob, Viège 392 ;
?. Coudray Oscar, Vétroz 388 ; 10. Rey-<Bellet
Oscar, St-Maurice 384 ; 11. Cardis Hermann,
Monthey 384 ; 12. Coppex Henri , Vouvry 381 ;
13. Kaspar Otto, Sion 380 ; 14. Contât François,
Egger Alphonse et Kaspar Max , tous trois de
Sion 375 ; 17. Rebord Marcel , Ardon 371 ; 18.
Cottier Emile 370 ; 19. Salzgeber Raphaël 366:;
20. Ruppen Hans 360 ; 21. Gaeohter Louis,
Martigny-Bourg 359 ; 22. Cha«rles Henri, Mj arti-
gny-Ville 356.

Cible « Vétérans »
v(Ces vétérans sont tous titulaires du rameau

d'argent ; ceux «dont le nom est «précédé d'un
astérisque l'ont gagné pour la Ire fois jeudi , les
autres l'ayant déjà conquis antérieurement ;
cette distinction n'est distribuée qu'une fois).

1. Dufaux Louis , Monthey 55 ; 2. * Ga éditer
Louis , Martigny 53 ; 3. * Charles Henri, «Marti-
gny 52 ; 4. Contât François, Sion 50 ; 5. Yersin
Alfred, Monthey 49/ 10 ; 6. Kaspar Max, Sion
49/9 ; 7. Ghezzi Jacob, Viè.ge 48/ 10 ; 8. Ruppen
Aloys, Naters 48/9 , ; 9. Rap'paz Clovis, St-Mauri-
ce 47/10 ; 10. * Morgenthaler Fritz 47/8 ; 11.
* Cottier Emile 46/3 x 9 ; 12. Fialowitch Lukas,
Loèche 46/2 x 9 ; 13. * Coudina y Oscar, Vétroz
45/10 ; 14. * Walther Robert 45/10 ; 15. * Des-
combes Fritz , Val d'Illiez 45/ 10 ; 16. Gaist Her-
mann, Val d'Illiez 45/10 ; 17. * Kaspar Otto,
Sion 45/9 ; 18. * Salzgaber Raphaël 45.

Puis M. Frédéric Coquoz, qui avait présidé
cette journée avec un entrain et une ardeur
toute j 'uvénile, remercia cordialement tous ses
amis vétérans pour leur bel esprit. Il déolara
close l'assemblée 1955, qui a laissé à chacun de
ses participants un de ces doux souvenirs pour
lesquels une place particulière est toujours ré-
servée. T?

Puis ce fut , dans le hall de l'Hôtel-de-Ville,
le vin d'honneur offert par la Municipalité et la
visite des salles de notre immeuble officiel , qui
a bell e allure avec son- majestueux vitrail .

Au cours du banquet , excellement servi à l'Hô-
tel Kluser , les convives entendirent les invités
d'honneur , MM. Amez-Droz et Mabillard. Ce
dernier dit les progrès faits dans «la formation
des apprentis et les projets de l'Etat quant à la
création d'une école professionnelle. On sait Oiijfe
la commune de Martigny s'est mise sur les rangs
et revendique avec beaucoup d' arguments là
construction chez elle d'une institution cantonale.

Puis , au nom des communes réunies — et nous
croyons bien que ce fut la première foi — M.
Antoine Moret , vice-président de Martigny-
Bourg. remercia nos hôtes d'avoir choisi Marti-
gny pour leurs assises et dit en termes très spiri-
tuels tout l'espoir qu 'il avait dans l'union des
Arts et Métiers et dans la fusion dès communes.

Cette magnifique journée , quoique très fraîche,
ne pouvait se terminer sans une sortie dans 1er.
environ s, et le comité de la section de Martigny,
présidé avec compétence par M. Jean Gaillard ,
offrait une réelle surprise aux délégués en les
invitant à une collation au col des Planches. C'é-
tait  le printemps , là-haut , sous les grands mélè-
zes, et les participant s enchantés découvrirent
une région très poétique qu'ils ne connaissaient
pas.

On ne pouvait mieux terminer cette réunion
entre artisans et commerçants valaisans qu 'en
dégustant un Sur-le-Scex dans les caves Simo-
netta , et c'est ce que l'on fit avec joie en écoutant
le dernier discours de la j ournée de M. Puippe ,
conseiller municipal de la Ville , remerciant les
autorités de Martignv-Bourg. G. P.

Avec les ..Murithiens
Dimanche matin , à l'aube, le temps laissait

quelques doutes aux pèlerins du Vieux Pays,
mais heureu.ement, ie soleil du Valais perça
bientôt les nuages et fut  durant toute ia jour -
née le fidèle compagnon de nos amis des scien-
ces naturelles.

A 7 h. 49. les participants venant de Genève,
Lausanne et des localités * avoisi.nantes se mêlaient
à ceux de Sion pour reprendre le train spécial
prévu pour 7 h. 58, mais qui quitta en réalité le
chef-lieu avec le traditionnel quart d'heure sédu-
nois de retard.

A Loèche-Souste, les cent et quelques amis de
la nature groupés sous la houlette diligente de
leur infatigable président M. l'Abbé Mariétan ,
gravirent à sa suite le coteau qui mène à Loè-
che-Vl'le, mais non sans s'arrêter auparavant à
la belle chapell e de Ringacker , actuellement en
voie 'de restauration. De style baroque, cette mai-
son de Dieu , fut  construite en 1694 et contient des
peintures et de nombreuses décorations e.i stuc
qui font l'admiration des connaisseurs.

A Loèche-Vi'.le, arrêt de quelques minute s pour
admirer rapidement au passage le bourg, l'an-
cien château épiscopal et l'hôtel-de-vill e, ancien-
nement châtea u de:. Vidom nes. Puis , sur la rou-
te conduisant à Erschmatt , ia longue cohorte s'é-
gaille pour se laisser charmer «par le paysage pa-
ré de ses atours du premier printemps ou même
pour permettre aux demoiselles de coeur sen'i1-
ble, de faire des « mamours » aux petits agneaux
gambadant dans ies prairies en contre-bas de la
route...

Quittant la route , les Murithien s s'engagent
dans une forêt de pins, et atteignent vers midi le
village d'Ersohmatt et un peu «plus haut l'ont une
halte appréciée d'un petit quart d'heure. Le che-
min continue à «monter, il faudra atteindre En-
garsch , situé à une altitude de 1526 m. pour al-
lier entendre la Messe célébrée par M. l'Abbé Ma-
riétan , dans ia chapelle de Si-Laurent . Les rares
habitants du hameau solitaire , viennent se join-
dre aux Muritihens pour adresser au Créateur
1'.hommage de leur cœur et lui redire leur atta-
chement .

Après le pique-nique, joyeusement accepte pa-
les habitants de la plaine , devenus pour un jour ,
hélas ! trop court , de vrais montagnards , ie pré-
sident donne à sa troupe l'ordre du départ sur
Jeizinen , où est prévu une séance ad,ministrative
du plus haut  intérêt.

M. l'Abbé Mariétan ex«prime sa joie et sa satis-
faction d'avoir pu mettre sur pied cette réunion
de printemps, et de trouver tant de sympathie
chez ses amis qui le lui rendent bien. U excuse
les nombreux absents qui ont adressé des messa-
ges cordiaux , et salue particulièrement un grand
ami du Valais , M. Pierre Grellet, journaliste de
talent , M. Louis Genêt , de Bex , venu malgré ses
85 ans, donnant ainsi une belle leçon de ténacité
et de fid élité à la « Murithienne ». Avis à la jeu-
nesse !

U rend un hommage de reconnaissance à Mlle
Gabrielle Spa'hr , la regrettée et inoubliable se-
crétaire de la « Murithienne » récemment enlevée
à l'affection des 'membres de sa famille et de no-
tre société. Il relève son esprit de dévouement ,
son travail continu , sa précieuse collaboration et
invite l'aroemblée à honorer sa mémoire. Il évo-
que les sorties d'été et d'automne et recommande
une "collaboration au bulletin de ia société, et
donne la parole au Dr Chastellain pour son ex-
posé scientifique sur «l'homme de science , ap-
prenti sorcier vis-à-vis de la nature ». Très vend
dans les questions chimiques , le conférencier a
montré l'utilité et les dangers de la lutte chimi-
que, les réactions de la nature contre les procé-
dé < modernes. Ce très intéressant documentaire
fera l'objet d'une publication dans le bulletin.
Je me dispense donc d'allonger davantage , mais
je m'en voudrais de ne «pas partager l'opinion ,
plutôt la conclusion de M. Chastellain répétant
après Rabelais :

Science sans conscience .
Est la ruine de l'àme.

Pour compléter , M. Mariétan décrit avec l'éru-
dition qui lui est propre , les caractères particu-
liers de la région visitée , n 'oubliant aucun détal ,
échappant facilement à l'œil non exercé du pro-
fane. C'est avec une joie sans cesse renouvelée ,
que chacun écoute les captivants exposés du dis-
tingué président , émail.'Jés de réflexion s spirituel -
les de «la 'meilleure veine et assaisonnés de récits
du terroir, «propres à faire revivre le passé du
Vieux-Pays et à susciter en chacun de .-es disci-
ples un amour plus grand et plus fidèle de ce
coin de terre qui nous est si cher et que nous
voulons mieux connaître encore «pour l'aimer da-
vantage si c'est «possible.

Et la descente sur Gampel fut entrecoupée de
joyeu ses yodlées et permit de nouer de nouvelles
amitiés , de raviver des souvenirs , en un mot de
fraterniser en toute simplicité.

Quelques nuages flottent sur les sommets en-
neigés , au moment où le train quitte la gare de
Gampel.

Sierre et Sion, il faut  se quitter au soir d'une
merveilleuse journé e, mais avec l'espoir d'un
au-revoir «prochain , pour aller ensemble à «la dé-
couverte de quelques beaux sites valaisans et
partager fraternellement cet amour de la monta-
gne qui force les hommes à songer à la bonté
du Créateur et à lui «dire leur gratitude pour les
bienfaits dont II les a comblés sans cesse !

«/m.cm. d j£ (-Clo'i
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Grand Concours

Porte Neuve
Il y a certainement chez nous , dans nos peliles villes , dans nos
villages du la montagne ct de la plaine, dans nos hameaux ,
des poètes en herbes , de jeunes artistes qui rêvent de s'expri-
mer. Nous leur donnons l'occasion de le (aire en instituant un

CONCOURS

Les petits
artistes

de chez nous
OBJET DU CONCOURS

Nous livror pour lo 15 sep tembre 1955 au plus lard :

e) soil un ou plusieurs récils inspirés de la vie valaisanne, de
ses coutumes , de ses légendes, de son (olklore ;

b) soil des dessins de même insp iration.

Les concurrents seront ré partis en trois caté gories : 1. jus-
qu'à 8 ans ; 2. do 9 à 12 ans ; 3. de 13 à 16 ans.

PRIX pour los récils : PRIX pour les dessins :

1er prix : Fr. 50.— en espèces 1er prix : Fr. 50.— en esp èces
2o prix : Fr. 25.— en espèces 2e prix : Fr. 25.— en espèces
3o prix : Fr. 15.— en espèces 3e prix : Fr. 15.— en espèces

Lo jury sera composé de 3 personnes , dont un écrivain et
un peintre.

¦% Qu'on so dépêche de demander les conditions de ce concours

On peul les obtenir graluilemenl dans nos magasins ou en
on faisant la demande par la poslp.

A ia

PORTE NEUVE
Tél. 2 20 51 S I O N  S. A.

Vente aux enchères
à Saint-Maurice

Les Hoirs do Clovis Duc, à Si-Maurice, ven-
dront aux enchères volontaires el publiques,
qui so tiendront au Café de la Dent du Midi,
î Si-Maurice , le samedi 28 mai 1955, à 18
heures 30 :

une maison d'habitation , comprenant cinq
appartements el un local servant d'atelier , ci-
après dési gné, à St-Maurice :

parcolle 220, (ol. de plan 5, Quartier Ste-
Marie , 128 m2.

Prix ot conditions seront donnés à l'ouver-
lure des enchères.

St-Maurice. le 13 mai 1955.

Par ordre : Gaston Collombin

notaire , St-Maurice

On demande

mécanicien expérimenté
mécanique générale, construclion , soudure , sachant
travailler sur plan et former des apprentis. Situation
stable el d'avenir. Travail 5 jours par semaine, En-
trée immédiate ou à convenir.

Ollres détaillées à REGINA S. A., Evionnaz.

jolie villa
familiale, 4 pièces, ga-
rage ; bien située,
construction récente.
Facilités de paiement.
S'adresser par écrit
sous chiffre P 7091 S,
Publicitas, Sion.

Pia (ampilelli
Pédicure

Monthey - Tél. 4.26.71
recevra à l'Hôtel Eco
du Valais, à St-Maurice ,
le jeudi 20 mai , dès 10
heures.

N. s-/av ^r

U bail* confection
Av»nu» d* la G*r»

Topolino 47
moteur neuf , révisé ,
pneus et freins neufs.

S'adresser à L. Bar-
man , Martiqny-Bourq.

car Saurer
BOD

29 CV. 22 places, mo-
teur entièrement revi-
sé, bloc neuf , embra-
yage neuf mécanique
en parfait état, toit
ouvrant, sièges cuir,
nouvelle peinture.

Peut être transfor-
mé en pont fixe.

Prix très intéres-
sant. Facilités.

Etablissements Ga-
ma S. A.. Morges, tél.
(021) 7 30 63.

jg -y

sa douceur plaît à la jeunesse!

PUCH 250
roulé 13 000 km., revi
sée de neuf , 1300 fr.

B.S.A. 250
roulée 5000 km,. 1800
fr. Adresse sous chif-
fre F 1726 au Nouvel-
liste.

UlllûlIIIDI D GIGblI ll|Uù
Le Rêve , 380 v., 4 pla-
ques ,un four en parfait
état à vendre 250 frs.
Bienz, 14, rue des Vol-
landes, Genève. Tél.022
36 85 12.

On cherche de suite
jeune fille comme

DEBUTANTE

sommelière
el aide au ménage. Vie
de famille. Café de l'U-
nion, Mézières (Yaud).
Tél. 1021) 9 31 39.

A louer , avenue de
la Gare, Marti gny

appartement
de 2 pièces, salle de
bains , cuisine et conforl
Frs 100.— par mois ,
chauffage y compris.

Ecrire sous chiffre 831
b Publicitas , Marligny.

Pour cause imprévue ,
à vendre un

treuil
Ruedin avec charrue,
déchausseuse et houe,
le tout en bon étal.

S'adres. à Veillard,
David, Epesses (Lavaux).

Chambre à coucher
2 lils jumeaux , état de
neuf , noyer clair , literie
Superba, évent. avec 2
paires de rideaux , à
vendre bas prix.
Vannay, Tiraqo 6, Pul-

ly-Lausanna. Tél. (021)
28 20 00.

On cherene pour ce
fé îles environs de Lcu
sanne , gentille jeune fil
le comm^

sommelière
dàbulanie , parlant fran-
çais el allemand. Bon
gain. Ecr ire en joi gnant
pho 'o à Mme Pfennin-
ger, Café de la Gare,
Etagnières (Vaud).

On parcourt certalm
|ournaui, mili on lit
*ntl*remen»

¦ LI NOUVELLISTE >

HOTELIERS, PATISSIERS, RESTAURATEURS, PENSIONS !
.«¦¦¦. /y »a

Complétez votre ins- - « ' SB
lallation frigorifique 1
avec une sorbetière ef ,„, "; ~~lr?":â y=??1 i_^̂ S
conservateur Frigidaire. t ^yf Ur
Turbine de 4, 6, 9 eM2 1.;' . ' rfc-~ '̂" f̂r
litres ou équipée avec *;; [ { £
Freezer, selon désir. 1 "vjÈ
Appareil avec turbine i 9' MK
de 4 litres ef conserva- ï« j |g In'
leur avec 4 pots de 3,5 I < ,*i 81 w ^̂litres. Possibilité de fa- '' J "» 

r̂q£" ' ~ " " """- ¦
briquer 25 à 30 I. de ___T-.~-. - l̂ '"'"v^Kk"'^̂ ÏËIPSilife  ̂

~*>»v.crème glacée par jour. f\ ŵ3r ' •,• ¦¦ "' -' ' '-y
* ifii$h- ^̂ Bl'SPWWfe*- '-^.

5 ans de garantie sur \ \ ^̂ L ' .< '̂ B»̂ ' "]
les fameux compres- Ĥ K 

"* 
m̂mmmM!ÊB&

Ecowaff. ,KSh,lM niMIIISil iBlflMffi "fBHy** 'Ta
Demandez noire servi- V«B *̂ >N - S?\ "¦ _̂ai&KSËt S'il ¦ —' ¦
ce techni que qui se ' ¦ . S - 2 -  ̂ j r l \ '  '¦ i ; A %%ù4
rendra sur place el S M- ' '' - - 'y Vf -. 'i

'Il S»™» " ''¦ ¦"- '- • - Im SKS ; ' - -.(IH
<̂ Ĥ ^̂ ^̂ K̂ BHH9H9I IfflHHHBlin ŵniiBiB aiaiiiBM^B̂ ^K

chêne verni ou co- I 9 ¦ ¦• i:* âB
pal \p -: jgamg M*1 "WM . ¦ " ii-As m̂m'- '' 'i'' wÈ

bordures mélalliques VB,̂ *̂J^H ÎA KS ¦ IS'
»H\  ̂ L̂mwat â\ ryy £ SK flB >̂ B IBfc

mica noir dessus , mé- \$ ¦.'.. ¦?? 3 jÀ jmS jn m\% j ^i'\HSr

méré 1er choix jS '̂ ^\ I -̂—'

double effet \ **"^
Case de conservation *"""'

WJ$W1&&Jt̂ ^̂ T&̂t&tf Ê̂, ¦AGENCE GENERALE POUR LE VALAIS :

Jfâtëj ÈtrùrS, tletl,kilé " SI0N

empiouee
de bureau

jeune fille sérieuse et travail euse peu. se créer I 
ALMRT G)ROUD ET  ̂_ MART,GNY

une situation d avenir. Débutante accep tée ; enlrée I Téléphone (026) 6 12 76
immédiate. "

Prière ds soumettre offres avec curriculum vitae , —— — ,£"V Ĥ* ti J
photo , cop ie de certificats éventuels et prétenlions ^K — Ŷ ^r/ f  ̂ t*WC#»ttCX ' f/ttO. ..
de salaire à ia direction des Grands Magasins fjTr^* »à *»m_ / '• *•'"*•' ——1

A LA PORTE NEUVE S. A. - Sion. Pm  ̂ " H* BNMlH *M IHIMUI

préfè re mamerci. Eve diérie ie

.. .,..„

Mntsi&
FILTRE/;*

mv
zo cigarettes 95 ct

Avez-vous besoin d'une

pour excavations ou labourage
pour transports 'lourds ?

pelle mécanique
ou d'un trOX ou de

camions avec remorques

I 

Adressez-vous en toute confiance à
ALBERT GIROUD ET FILS ¦ MARTIGNY

Téléphone (026) 6 12 76
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août «prochain. C'est une étape de 240 km. au pro-
fil accidenté qui va certainement donner lieu à
une âpre bataille, surtout si la chaleur est de la
partie.

Chronique sportive 

Le 38e Tour Me
cueiisie

La 9e étape
Victoire de Nencini

Koblet, malchanceux, échoue
à 209 m. de l'arrivée

Les Belges Borgmans ot Van Loy arrivés la
veille après les délais , n 'ayant pas été repêchés
par les commissaires, 94 coureurs ont pris ie dé-
part pour effectuer la 10e étape de Pérouse à
Borne 170 km.

Le début fut tranquill e et après une tentative
d'échappée vite réprimée par «le peloton l'allure
redevint touristique. Mais Fornara , Fab'bri et
Martine voulurent tenter un grand coup et , se
relayant bien , parvinrent à prendre une avance
assez sen.i'ible se c h i f f r a n t  à 1' 15". Mais vous
pensez bien que 'la présence «de 'Fornara dans ce
trio allait inciter les « gros » à sortir de leur ré-
serve. Une chasse énergique s'organisa et à 20
km. de Rome le trio était rejoint. Tel un bo«lide,
Koblet sortit alors du peloton dans l'intention
évidente de chercher à «gagner l'étape. Roulant
à toute allure inotr e champion compt a bientôt 30"
d'avance et ralentit pour attendre un «petit grou-
pe de farads hommes annoncés derrière lui : Nen-
cini, Coletto et «Boteila. La jonction opérée,' , le
quatuor allait sans doute disputer la première
place a«u sprint . Mais le sort en décidât autre-
ment. A l'entrée du vélodrome, Un garde voulant
«mieux voir les coureurs traversa le couloir ce
qui obligea Coletto et Koblet à ,freiner brusque-
ment et ce fut la chute avec une roue enctom-
ma«gée, le dérailleur abîmé et la chaîne hors des
pignons. Plus question pour Koblet et Coletto
de disputer le sprint. Boteila , lui , pût éviter cet-
te chute de justesse, mais dans sa hâte de reve-
nir sur Nencini, il «prit mal la première courbe
du vélodrome et dérapa à son tour. Ainai Nenci-
ni , favorisé «par «la chance, s'assura une (belle vic-
toire d'étape sans trop de peine. Mais il était
tamps car le peloton conduit par Coppi en per-
sonne surgissait «à 13" seulement.

Classement de S'etape
1. Nencini (Leo-Chlorodont) 4 h. 40' 52" (moy.

36,214) ; 2. Coppi à 13" ; 3. Albani ; 4. Benédetti ;
5. Monti ; 6. Ciancola ; 7. Saura (Eap.) ; 8. Filippi ;
9. Iturat (Esp.) ; 10. Ketteler (Belgique) ; 11. Voor-
ting ; 12. Rossello et tout le peloton dans le mê-
me temps que Coppi. Précisons toutefois Que
Boteila , Koblet et Coletto ont été crédités du
temps du vainqueur , temps pris à l'entrée du vé-
lodrome.

Classement général
1. Magni, 40 -h. 11' 11" ; 2. Monti à 6" ; 3. Cleri-

ci à 144" ; 4. Geminiani à 16" ; 5. Nencini à 18" ;
6 Coppi à 31" ; 7. Moser à 36" ; 8. Wagtmans'ét
Woorting à 54" ; 10. Atisirelli à 1' 03" ; 11. Koblet
à 8' 39" ; 30. Pianezzi ; 51. Croci-Torti ; 66. Schel-
lenberg ; 76. Meili.

Aujourd'hu i, 10e étape sur le circuit «de Fras-
cati qui sera celui des championnats du monde en

W: le délicieux

3§* Amateurs
V/v^, de tapis
Jjj^SlteSï) ] ' 

Dans notre

^
?|̂ 7[ — n o u v e a u

r% , ̂^Jpfe v̂ m a g a s i n  un
f  ̂Swxb *̂*  ̂ choix de 

plus

Ê̂s? 200 tapis
Milieux - Tours de lit - Descentes
Tapis d'Orient-Bibelots des Indes

DES PRIX SURPRENANTS
Reprise de vos lapis usagés

ûu&f ëaâe
Rue du Bourg Aig le

En quelques lignes..,
® Devant 51,000 spectateurs, à Lisbonne, le

Portugal a battu l'Angleterre par 3 buts, à 1. A
la mi-temps le acore était de 1 à 1. Le héros du
match fut l'avant-centre portugais Aguas, en
grande forme, auteur de 2 buts et animateui de
sa ligne d'attaque. Ainsi, après avoir été défaits
à Paris, après avoir été contraints au match nul
devant l'Espagne, les Anglais ont perd u à Lisbon-
ne ; leur tournée européenne ne leur laissera pas
un bon souvenir.

Q Sensation au tournoi de tennis de Wiesba-
den. Tous les grands «favoris : Trabert , Drobny,
Seixa. i, etc., ont été éliminés. Les auteurs de ces
exploits ; deux jeunes Italiens, Pietran«geli et Si-
rola qui joueront la finale et «qui ne sont «pas mê-
me Nos 1 et 2 de leur «rJays. Ou nous nous trom-
pons for t où l'Italie sera finaliste européen cette
saison en coupe Davis.

® En cyclisme, au Tour «de Belgique, le Belge
Close a finalement triomphé devant le Luxem-
bourgeois Ernzer dont on recommence à parler.
Voilà qui est de taon «augure pour le Tour de
France dont Ennzer sera certainement l'un des
animateurs avec son compagnon Gaul, si brillant
au Tour d«u Sud-Est et considéré à juste titre
comme l'un dea meilleurs grimpeurs actuels.
9 Dimanche, à Paris, sera disputée la finale

de la coupe «de France. Lille et Bordeaux seron *
aux prises. Les Girondins «(Bordeaux) partiront
légèrement favoris car leur forme semble meil-
leure, mais Lille est' tau-jours (comme G'rasshap-
pers chez «nous) un gra nd spécialiste de la coupe.

® «Le Red Star où joue le Lausannois Esch-
mann ne saura que dimanche s'il est promu en
division I. Il possède «un point d'avance sur Ren-
nes et un meilleur goal average. Rappelons qu 'en
France les deux premiers sont promus d'office
tandis que le troisième doit disputer les matehes
de barrage contre les derniers de la Div. I (com-
me chez nous «pour «1er, avant-derniers des grou-
pes de première ligue.

Classement 2e ligue
Stad e 20 m., 32 pts ; Lutry 19 m., 28 pts ; St-

Maurice 19 m., 22 pts ; Sierre II, 20 m., 21 pts ;
St-Léonard 19 m., 18 pts ; Saxon 19 «m., 18 pts ;
Chailly 20 m., 16 pts ; Ohippis 19 m., 15 pts" ; Viè-
ge 18 «m., 14 pts ; Vignotale 19 m. 14 pis, Pully
20 m., 14 «pts ;

Dimanche prochain Viège recevra Lutry .qui ne
peut- plus espérer rejoindre Stade puisque ce
dernier a ,triomphé à Sierre ;;les-Viégeois^obtien-
dront sûrement le point qui lés'àSauvera.^yigno-
ble, lui, ira à St-Léonard, de sorte que Çé der-
ner est l'arbitré de la situation ; s'il bat Vignoble
un match «d'appui sera nécessaire entre leg deux
derniers pour désigner le relégué.

ATHLETISME
Championnat par branches

Ce championnat avait «été fixé au 31sjuillet ,
mais cette date coïncidait avec les championnats
suisses. Aucune autre date n 'étant disÏBfinble,
lès responsables ont avance cette compétition au
29 juin prochain (S. Pierre et Paul), «à Sierre.
Que tous «les athlètes en prennent tienne note.

wovgiiMlbcAm
20e Festival des chanteurs

du Valais central
' Ce festival eut lieu à Muraz s. Sierre le di-

manche '22 mai. Si la pluie qui était tombée dans
la nuit de samedi à dimanche' a donné bien du
souci aux organisateurs , ce fut bien en vain , car
le temps se remit peu à peu et c'est par un so-
leil éclatant que les sociétés se produisirent
l'après-midi.

Le matin , à 8 heures 30, les 22 sociétés parti-
cipant à ce festival , se réunirent sur la route Vey-
ras-Muraz pour la formation du cortè ge. Une
fois à Muraz , le vin d'honneur fut offert aux
chanteurs après que M. Zwissig, président de
Sierre , eut souhaité la bienvenue à tous. Vers les
10 heures , tous les participants se retrouvèrent
pour assister à la sainte messe, célébrée par M.
le vicaire Arnold. M. le Rd abbé Puippe magnifia
le chant durant le sermon.

Après la messe, chacun se rendit à la cantine
pour assister et participer au banquet. Les chefs
de cuisine J. Maye et F. Gaillard avaient bien
fait les choses et le menu fut excellent. Durant
le repas l'harmonie « La Gérondine » de Sierre se
produisit. Elle joua entre autres une sérénade , de
Schubert , la Danse du feu , de Falla , le Vol du
bourdon , de Rimski-Korsakov, et d' autres mor-
ceaux encore.

Après le repas , M. Théo Amacker , président de
la Fédération des chanteurs du Valais central ,
souhaita la bienvenue à tous et à toutes et fit ap-
pel à M. Adelphe Salamin comme major de ta-
ble. Ce dernier salua la présence de M. Marcel
Gross , conseiller d'Etat , accompagné de M. Nor-
bert Roten , chancelier. Il salua ensuite la présen-
ce de MM. René Jacquod et Charles Dellberg,
conseillers nationaux, de M. Aloys Theytaz , pré-
fet du district de Sierre , de M. Zwissig, président
de la ville de Sierre , accompagné de tout son
Conseil , et de M. Edouard Bagnoud , juge instruc-
teur du district , etc. Il donna ensuite la parole à
M. le conseiller d'Etat Gross. M. Gross apporte le
salut du gouvernement à toute la population tra-
vailleuse de la contrée , aux organisateurs et tous
les chanteurs qui sont un exemp le de désinté-
ressement , qui ont l' amour du pays et la volonté
de servir. Il les remercie pour le réconfort que
lui procure cette ambiance d'amitié , de joie et de
bonheur , qui engendre nécessairement le coura-
ge et le succès. Les valeurs spirituelles et mora-
les sont d'autant plus importantes que nous vi-
vons dans une époque décisive. Le Valais " subit
une transformation radicale sur le plan économi-
que. M. Gross cite les réalisations hydro-élec-
tri ques , l' essor réjouissant du tourisme , l' action
en faveur des petites et moyennes industries. Il
parle ensuite du problème agricole qui retient
toute l' attention de nos autorités tant cantonales
que fédérales. Toute cette transformation rap ide ,
ce bouleversement de la situation économique a

pour conséquence un profond changement dans
les habitudes de vivre et même dans la façon de
penser. « C'est l 'âme du pays qui se transforme
et c'est la responsabilité écrasante de notre gé-
nération quo cette adaptation inévitable et d'ail-
leurs nécessaire ne provoque pas une rupture
catastrop hi que avec le passé » . C'est pour cela
que le rôle de ceux qui chantent est de sauver
l'âme du Valais et de lui éviter un avilissement
matériel. Les chanteurs doivent montrer du désin-
téressement , cultiver le beau , donc le bien. M.
Gross est heureux que l'école apporte sa contri-
bution au chant. La formation des instituteurs
leur permet de diriger avec succès les chorales.

Et M. Gross conclut en s'exclamant :
« Chanteurs ! Par votre exemple et votre dé-

vouement désintéressé à la noble cause , vous ap-
portez p lus que de la joie , vous apportez la cer-
ti tude que notre génération ne trahira pas , que
le Valais traversera victorieusement sa crise de
croissance , que son âme restera telle que nos an-
cêtres l' ont forg ée : forte , généreuse et chrétien-
ne.

Chanteurs valaisans , le pays a besoin de vous.
Soyez fiers de répondre si bien à son appel. »

La longue ovation que font à notre chef du ' Dé-
partement de l'instruction publi que tous les chan-
teurs lui dit mieux que toute parole l' estime que
chacun lui porte.

Après le discours cle M. Gross ont lieu les pro-
ductions des diverses sociétés. C'est tout d'abord
les chœurs d'ensemble qui sont exécutés. Puis ,
sous les app laudissements frénéti ques , les mineurs
d'Arolla se produisirent avec succès.

Toute 1 après-midi , les sociétés se succédèrent
sur le podium. Il serait trop long de parler des
productions de chaque société , qu 'il nous soit
cependant permis de relever les productions des
chœurs suivants qui nous avaient déjà plus lors
de la dernière fête cantonale de chant et qui ne se
sont pas contentés des lauriers obtenus mais ont
continué à travailler. Ce sont les chœurs mixtes
de St-Léonard et de Bramois et les chœurs d'hom-
mes de Montana , Ayent et Lens. Il faut relever
que le progrès est réel chez tous et il faut féliciter
toutes les sociétés pour le travail fourni.

Ce fut une belle journée et la société de chant
l' « Edelweiss » de Muraz , qui a organisé ce 20e
festival , mérite toutes nos félicitations.

Sortie de printemps de la Section
valaisanne du T.-C. S

Nous rappelons a nos membres la sortie de
printemps de la Section valaisanne du TCS qui
aura lieu dimanche 29 mai. «Rendez-vous à 8 h.
du matin sur la place principale à Monthey.
Les inscriptions sont encore reçues à l'Office
du TCS à Sion (Caisse «d'Epargne du Valais).
Prière de verser ia somme de Fr. 3.50 par per-
sonne au compte de chèques po«sital II c 1319
(Section «val. du TCS, Sion). Course en Gruyè-
re avec un concours facile. Dernier délai pour
les Inscriptions jusqu'au 25 mai 1955.

Groupement valaisan
des campeurs du T.-C. S

Rallye de Pentecôte : les 28-29-30 mai.
Vu la grande distance à .parcouru.-, la plus gran-

de partie des membres se désintéressent du Ral-
lye National de Zurich.

Aussi le comité a décidé d'organiser une sortie
à Pentecôte sur les bord du bleu Léman et vous
donne rendez-vous, samedi après-midi, «le 28 «mai,
sur

« La Plage des Crêtes » à EXCENEVEX en
SAVOIE (France)

à 13 km. «de Thonon, sous une belle pinède en
bordure d'une vaste plage de sable.

De Thonon, pour s'y rendre, vous «prendrez la
route «de Sciex et là vous bifurquerez à droite.
Le camp se trouve juste a.vant d'arriver à Exce-
nevex. Vous trouverez à Thonon et sur place le
ravitaillement nécessaire.

Les participants qui n'auraient pas de véhicu-
les à disposition trouveront de la place dans les
voitures en s'inscrivant au plus vite chez le pré-
sident du club :
M. Hs Weber, ingénieur, «Bârestr., Viège, «tél.
(028) 7 24 54.

Amis campeurs commencez bien cette saison
de camping en vous rendant nombreux è Excene-
vex. Le Comité.
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Mardi 24 mai
SOTTENS. — 7 h. Radio-Lausanne vous dit

bonjour !... 7.h. 15 Informations. 7 h. 30 Disque.
Premiers propos . Concert matinal, «lll «h. Emis-
sion d'ensemble. 12 h. 15 La discothèque du cu-
rieux. 12 h. 30 Carrefour. 12 h. 45 Informations.
12 h. 55 Disques. 13 h. Mardi, les gans •'. 13 h.
Le«s variétés du mardi ! 13 h. 30 Oeuvres de
compos'iteurs belges. 13 h. 55 Trois mélodies
d'Erik Satie. 16 h. 30 Le Quatuor belge à cla-
vier, de Lon dres. 17 h. 10 Cinq mélodies. 17 h.
30 Les entretiens de Radio-Lausanne. Mes lec-
tures d'enfance. 17 h. 50 Disque.

IS h. Il y a cent ans : « L'Atelier ». 18 h. 10
Deux pages de Saint-Saëns. 18 h. 30 Oinémaga-
zine. 18 h. 50 Le micro da«ns la vie. 19 h. 08 Le
Tour cycliste d'Italie. 19 h. 13 L'horloge parlan-
te. 19 h. ilS Informations. 19 h. 25 'Le miroir du

FULDA-MOB L 3 ROUES
f5 -

M

Avantage ef contorf d'une auto aux frais d une moto
2 sièges côte à côte, si désiré en plus 2 sièges

d'enfants, installation couchette pour deux personnes
Démonstration : mercredi 25 mai à MONTHEY sur

la pbce du Marché, à partir de S heures du malin
Samedi 28 mai à SION, sur la Planta dès 8 h. du

matin
J. MARTIN, 17, Rue du Tunnel, LAUSANNE

Tél. [021} 2218 38

temps. 19 h. 50 Le Forum de Radio-Lausanne.
20 h. 10 Airs du temps. 20 h. 30 Soirée théâtra-
le : La vie est belle. 22 h. 15 Echos de Paris.
22 h. 30 Informations. 22 h. 35 Le caba ret des
ondes.

Avis aux producteurs
de tomates

et d'asperges
1. LUTTE CONTRE LE MILDIOU DE LA

TOMATE :
Dès que l'état de la végétation sera satis-
faisant, nous recommandons vivement aux
producteurs de tomates de ne pas omettre
d'effectuer le premier traitement «outre le
mildiou de cette culture. La première ap-
plication de i'iongicide cuprique doit se faire
en tous les cas à la fin du mois de mai.
2. ASPERGES :
En 1954, nous avons constaté une forte atta-
que par les larves de la mouche de l'asperge
Nous recommandons très vivement aux pins
duc teurs de ne pas omettre de traiter ré-
gulièrement contre «D grave ravageur.
Les traitements débutent dès que les turions
sortent de terre.
Dans les jeunes aspergières, deux à trois
traitements ou poudrages sont nécessaires,
chaque 15 ia.urs. Dans les cultures à pro-
duction, un ou deux traitements ou poudra-
ges suffisent. On utilisera à cet effe t du
Gésarol 50 à la dose de 200 gr. litres ou
un )Gaimim|aJhexa aux doses «prescrites par
le fabricant.

STATION CANTONALE
POUR LA PROTECTION

DES PLANTES :

Primes pour les cultures de céréales
fourragères orge ¦ avoine • maïs

Nous rappelons aux agriculteurs que les car-
tes d'inscriptions concernant les céréales four-
ragères doivent être remises à l'Office de la
culture des champs de leur commune jusqu'au
31 mai 1955 au plus tard.

Les agriculteurs qui n'auraient pas encore
leur carte sont priés de la demander soit à l'Of-
fice communal de la culture des champs, soit
à l'administration communale.

Office cantonal
pour la culture des champs.

H Guide Gassmann »
Le '« Guide Gassmann », que l'on a«ppelle à

ju ste titre le pius petit des grands horaires,
cherche contiaueileiment à améliorer sa présen-
tation e>t son contenu, afin de rendre les servi-
ces que l'on attend de lui. Après avoir, il y a
peu de temps, choisi pour ses chiffres un ca-
ractère modeirne eit très lisible ; après avoir
perfectionné sa disposition afin de faciliter les
recherches; il donne, dans sa «nouvelle édition
et pour -la première fois, les pricipales corres-
pondances pomr l'étranger. Le « Guide Gass-
mann » est le seul honaire suisse qui fournit
ces correspondances internationales. Cette in-
novation siéra la bienvenue et rendra plus popu-
laire entoore l'horaire à couverture rouige que
l'on apprécie parce qu'il prend aisément place
dans la poche des messieurs, qu'il n'encombre
pas le sac à main des dames et qu'il est, en dé-
pit dé son p«atit format, complet. L'édition d'été
qui vient de sortir de presse compte 560 pages.
Eflle donne toutes les stations du réseau des
CFF, des lignes secondaires, des fun iculaires et
des bateaux, ainsi que les principales cotu-es-
ponidances pour l'étranger.

La . nouvieCle édition du « Guide Gassmann »,
valable du 2 mai 1955 au 1er octobre 1055 est
en vente aux guichets et aux kiosques des ga-
res, d'ans les pape«teries; librairies et chez l'édi-
teur W. Gassanann, à Bienne.
mai 1955.

Contre les DOULEURS
passagères

Sans déprimer , KAFA calme

les douleurs en quelques mi-

nutes. Maux de tête, migraines,

névralgies ne résistent pas aux

Poudres KAFA Ne renfermant

aucun hypnotique, elles agis-

sent sans provoquer de dépres-

sion, au contraire, elles stimu

lent et permettent de dissiper

tous les malaises douloureux
passagers

Se fait en

^ O U D R E S  e. en D RA G É E S
La boîte Fr. 1,60

D t m  l a s  p b i r m i c l i i  el d r o g u e r i e s
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A notre rayon spécialisé „Toill POUT Monsieur"

Un chic pique-nique ! BBHH|

Vente en gros pour Valais-Fribourg :
Pellissier & Cie S. A. « Pelco >< - Sierre tél. 027 5 13 31 - Si-Maurice 025'3 62 46

Bulle 029 2 74 23

I MPRIMERIE RHOD ANI QUE
travaux en tous genres

iJM Je* Jtv.nl
PRODUI

Fr. 2
1 m2 de tôle pour cou-
verture. Envoi contre
remboursement.

Garage - Démolition
ALLEMANN, Delémont.
Tél. (066) 2 23 47.

On cherche

jeune fille
catholique, de 16-18
ans, sérieuse et honnête,
pour aider au ménage.
Enlrée et gage à con-
venir. Vie de famille.

S'adres. à Paul Chap-
puis, Restaurant du So-
leil, Develier. Tél. (066)
2 16 10.

Autos
1 Peugeol 202, 302 el
402.

2 Opel 6 CV., Ford,
4 cyl. commerciale, de-
puis 350.—, en bon élal
mécanique, a vendre.

Oflres sous c, H. 1909
poste restante gare, Ge-
nève.

A vendre

monoaxe
« iîilcner » avec lemor-
que, le tout en parfait
état et une
neuve. Louis-Charles
Golay, Chez-le-Briga-
dier , Le Solliat, Val. de
Joux. Tél. (021) 8 59 51 .

Chambre à coucher
en chêne, deux lils,
grande armoire A glace,
commode, elc, à ven-
dre. Perret, Route de
Si-Maurice 56, La Tour
de Peilî. Tél. (021)
5 30 85.

On cherche à louer
du 15 juillet au 15 août

chalet
3 chambres ef cuisina
(5 lits). Faire offres avec
détails i G. Pedrlni-
Roh, Muhlebachstrasse
80 Zurich. Tél. (051)
34 64 78.

Saf»T«Miler
synonyme de sécur i té  et de longév i té

Le pneu «Pallas-General» nouveau à ICQ" , „ avec nombre d avan-
tages additionsls:
9 Sécurité absolue et longévité incomparable © Reprise imbat-
table et freinage efficace O Grande stabilité de rotation et inalté-
rable tenue de route, même en cas de Vitesses élevées.
Un profil de toute nouvelle conception: 2448 dentelures placées en
zigzag confèrent une reprise imbattable; 7 larges bandes empêchent le dérapage
et garantissent un kilométrage accru.
Siping - nouveau en Suisse I Des milliers d'entailles de forme semi-circu-
laire augmentent la qualité de la reprise , la tenue de route et surtout la sécurité
remarquable dans toutes les situations , même sur route mouillée. — Demandez
la brochure détaillée à votre garag iste , maison da pneus, ou directement aux
fabricant:
Département Pallas-General , Société Anonyme R. & E. Huber , Pfaeffikon-Zurich

ŷ vc ry

SION, Avenue du Midi Ch. Post. 11 c. 1800

Nous cherchons pour
la vente (Bas-Valais) de
l'HUILE pour MOTEURS
un

représentant
(Base provision). S'adr
à case postale 90, Bri
gue.
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d
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Chez Badoux, ——^
Vouvry (Vs). MPHIMERIR RHODAH1QUE — ST-MAUR1C1



Un corps identifié
Rappel tragique d'un accident

(Inf. spéc.) — Le « Nouvelliste » annonçait dans
son édition de jeudi dernier , que la benne de
l'entreprise Rhona S. A., au Bouveret , avait ex-
trait du Rhône les restes d'un corps humain.

Bien que cela se soit avéré extrêmement diffi-
cile, on est parvenu à identifier le noyé comme
étant le malheureux jeune homme qui, il y a près
de deux ans, était tombé accidentellement au
Rhône près du pont de St-Maurice.

On se souvient que deux jeunes gens s'étaient
arrêtés en moto un peu plus haut que le poste de
gendarmerie de l'Arzillier , sur la route qui mi'lie
à Lavey. A ce moment, l'un d'eux , sans se ren-
dre compte du danger, sauta au delà du muret
bordant la chaussée. Il glissa malencontreuse-
ment sur la pente herbeuse et raide , ne put se
retenir avant l'a-pic de rocher qui domine le
Rhône, et vint choir dans le fleuve d'une hau-
teur de 10 à 15 mètres.

Son camarade qui savait nager descendit im-
médiatement dans l'eau. Mais il ne put arriver
à temps et dû regagner la rive avant d'être en-
traîné par le courant et les tourbillons particuliè-
rement violents en cet endroit.

Bien que les secours aient été immédiatement
organisés, toutes les recherches demeurèrent vai-
nes.

Le malheureux imprudent se nommait Roger
Mailler, domicilié à Bex , et ce sont les restes de
son corps qui viennent d'être retirés du Rhône
au Bouveret.

C H R O N I Q U E  DE S I O N  |

Un jeune homme
cruellement brûlé

(Inf. spéc.) Dimanche après-midi, alors qu'il
manipulait de la poudre noire, le jeune Pierre-
Antoine Vercelloni, 19 ans, a été cruellement
brûlé au visage. La poudre avait pris subite-
ment feu. L'infortuné fut conduit à l'hôpital
régional. Le médecin traitant ne peut encore se
prononcer sur la gravité du .cas. Toute la figu-
re du j eune homme est transformée en vive
chair et en cloques.

Un agriculteur piétine
par une vache

Samedi, dans la nuit , M. Gilbert Vocat , agricul-
teur de la rive gauche du Rhône, conduisait son
troupeau- vers les mayens. A la sortie de Bra-
mois, comme deux vaches s'étaient mises à lut-
ter, il voulut intervenir pour les séparer. Mal-
heureusement, il perdit l'équilibre et fut cruelle-
ment piétiné par une des bêtes. Il fut conduit à
l'Hôpital régional où son état est jugé grave. En
plus de diverses contusions , il souffre d'une per-
foration des intestins.

Dans nos sociétés
Le Maennerchor-Harmonie et la Chorale sédu-

noise se sont rendus a Muraz sur Sierre pour par-
ticiper au 20e festival des Chanteurs du Valais
central.

Il est regrettable de constater que ce même di-
manche , comme par hasard , le Choeur mixte de la
cathédrale faisait sa sortie annuelle à Grachen.
Plusieurs membres du Maennerchor et de la Cho-
rale font partie du Chœur mixte. De ce fait plu-
sieurs chanteurs devaient choisir entre leur devoir
qui consistait à participer avec leur société res^
pective au festival de Muraz ou leur plaisir qui
était de se joindre au Chceur mixte. Dans ce der-
nier cas les directeurs du Maennerchor et de la
Chorale auraient été dans un grand embarras car
l' effectif de leur chœur aurait été dangereuse-
ment diminué. Heureusement , cependant , tous
optèrent pour le festival.

Chez nos scouts
Le week-end des 14 et 15 mai a réuni a

Sion, les jeunes «chefs venus y suivre lin cours
die formation. Ils «plantèrent leurs tentes au Bois
de la Borgne. Si le temps (fut maussade, la
journée ne le fut certes pas, bien organisée
qu'elle était par une équipe «d'instructeurs fri-
bourgeois. «On y fit du bon travail. Le dimanohe
matin, cours et discussions sur le système des
patrouilles, tandis que l'après-midi était réservé
à un grand jeu où les chefs purent appliquer
les thèmes dont ils venaient de discuter.

Bonne participation de tout ie canton , et l'on
notait également quelques représentants du
Haut-Valais. En somme, bon travail de cha-
cun, et une journée fructueuse pour le scoutis-
me valaisan.

Théâtre de Sion
N'oubliez pas la représentation qui sera donnée

le mercredi 25 mai à 20 h. 30 au Théâtre , par le
Grenier de Toulouse qui interprétera « MALA-
TESTA » de H. de Montherlant.

Cette œuvre magnifique est une des pièces les
pius audacieuses de cet auteur. L'action se passe
à l'époque de la Renaissance italienne dans tout
son éclat et avec toute na violence.

Une distribution unique dans son homogénéi-
té car le Grenier de Toulous e est une des trou-
pes les «plus réputées de France.

C'est «pa r une faveur exceptionnelle qu 'il sera
possible de l'applaudir à Sion.

Il est prudent de retenir les places.
Location : Magasin Tronchet , tél. 2 15 50.

Conservatoire cantonal - Sion
L'arrivée à Sion d'une commsision fédérale

ol. ige le comité à renvoyer les auditions aux da-
tes suivantes :

Lundi 6 juin et mardi T ju in ,
pour la 3e audition supplémentaire le vendredi
17 juin .

Acte de desespoir
(Inf. spéc.) Lundi matin, on a retr.cuvé dans

une grange à Granois, commune de Savièse, le
corps de M. Julien Debons, 1898, marié, sans
enfant. Le malheureux, un homme honorable-
ment «connu à Savièse, a mis fin à ses jours
pour une cause encore inconnue.

A propos de l'imposition
de certaines sociétés

Des propositions intéressantes
mais qui ne pourront être réalisées

sans reforme constitutionnelle
BERNE , 23 mai. — (Ag)  — Le Département f é -

déral des finances communique entre autre :
Pendant la session d'automne de 1953, les

Chambres fédérales ont approuvé la motion Piller
ayant la teneur suivant e :

« Le Conseil fédéral  est invité à proposer aux
Chambres des mesures eff icaces d' ordre f iscal  en
vue de réaliser une imposition égale et juste des
entreprises, quelle que soit leur form e juridi-
que ».

En févr ier  1954, le Département fédéral des f i -
nances et des douanes chargea une commission
d' experts composée de M M .  L. Python, président
du Tribunal fédéral  à Lausanne (président), O.
Bosshardt , à Zurich, M. Imboden , professeur à
Baie, et H. Zwahlen, professeur à Lausanne, d'é-
tudier cette question.

Pour élucider les questions d'économie com-
mercial e que posait l' objet de son étude , elle a
fai t  appel à M. K. Kafer , professeur à Zurich.
Dans un rapport d' ensemble, elle prop ose les ré-
f ormes suivantes :

1. Imposition du rendement des personnes
morales d'après un tarif atténuant la pro-
gression et ae comprenant que deux dlasses.
La «partie du rendement correspondant à un
mum doit être perçu sur le chiffre d'affai-
que l'atitrilbution légaile au fonds de réserve,
mais au moins un total de 10 000 francs ne
doivent être imposés qu'au (taux inférieur.
En second lieu, on pourrait envisager la
combinaison d'un taux d'impôt proportion-
nel avec un taux gradué d'après le rende-
ment. Toutes les personnes morales (à l'ex-
ception des sociétés à responsabilité ûimitée,
po«ur lesquelles une régle«mentation «spéciale
est proposée (voir ch. 4), doivent être impo-
sées d'après le même tarif.

2. «Majoration de l'impôt dû «par les per-
sonnes morales sur le capital-actions ou le
capital social et les réserves, ou accroisse-
ment de da charge sur les réserves seule-
ment.

3. Nouvel examen de la réglementation ac-
tuelle concernant les impôts payés qui peu-
vent être déduits du1 rendement commer-
cial.

4. Assimilation des sociétés à responsabi-
lités limitées aux sotiétés de personnes,
quant à l'imposition de leur , rendement
(mais non du capital et des réserves)) et du
revenu des associés'.

5. Institution, pour toutes les personnes

Apres un tragique
accident en Italie

CAGLIARI, 23 mai. (AFP). — Deux des qua-
rante personnes blessées dans l'accident survenu,
la nuit dernière, à un camion dans les environs
de Cagliari sont mortes, ce qui porte à neuf le
nombre des victimes.

L'enquête a permis d'établir que l'accident s'est
produit ainsi : Conduit par son propriétaire , le
camion roulait à vive allure sur la route reliant
Siliqua à Valiermosa, ramenant vers cette dernière
localité un groupe de personnes ayant assisté à
une noce dans le village de Deimu Mannu. Tous
les occupants riaient et chantaient lorsque le
conducteur , assoupi ou distrait , ne pri t pas le vi-
rage qui se présentait , laissant son véhicule
poursuivre une ligne droite. Le camion heurta
d'abord le remblai du bord de la route, capota ,
fit trois tours sur lui-même avant de tomber dans
un fossé profond de 4 mètres. Assis sur des bancs
de bois, les occupants furent projetés dans un ra-
yon de 30 mètres. C'est le gardien d'une poudriè-
re voisine qui, réveillé par le bruit de l'accident ,
donna l'alerte.

Le colonel Nasser veut
établir en Egypte

un régime socialiste
PARIS, 23 mai. (AFP). — « Le gouvernement de

la révolution établira en Egypte non seulement un
régime démocratique, mais aussi un régime socia-
liste », a déclaré le colonel Gamal Abdel Nas-
ser, président du Conseil égyptien, dans une al-
locution prononcée à l'occasion de la fête du Bai-
ram — qui marque la fin du Ramadan — et dif-
fusée par la radio du Caire.

Dans cette allocution , qui s'adressait aux Egyp-
tiens, Soudanais , Arabes et Musulmans du mon-
de entier , le chef du gouvernement égyptien a
affirmé que « le socialisme en Egypte sera fondé
sur l'amitié et la collaboration de toutes les clas-
ses de la société ». II a exprimé l'espoir que la
fête' actuelle du Bairam sera « la dernière que les
Egyptiens célébreront sous le régime transitoi-
re de la révolution ».

Après avoir adressé ses souhaits au peuple sou-
danais , « qui cherche sa voie vers l'indépendan-
ce », le colonel Nasser a déclaré que son gou-
vernement lutterait pour le maintien de la paix
dans le monde ».

Les USA inquiets
de la politique yougoslave
WASHINGTON, 23 mai. — (Ag AFP) — Le

communiqué publié par le Département d'Etat à
l'issue de l'entretien de M. Dulles avec l'ambas-
sadeur de Yougoslavie, M. Matech, déclare no-
tamment :

« Le secrétaire d'Etat a rappelé à l'ambasadeur
de Yougoslavie l'hostilité violente dont l'Union
soviétique avait fait montre depuis 1948 à l'égard
du gouvernement yougoslave en raison, de la po-
tique fermement indépendante qu'il suit. »

« Le secrétaire d'Etat, ajoute le communiqué,
a félicité l'ambassadeur de Yougoslavie du wrc-
càs qui couronne maintenant la poursuite cou-
rageuse de cette politique, politique que, selon
des assurances données par le gouvernement
yougoslave au gouvernement des Etats-Unis, la
Yougoslavie continuera à suivre ». Fçols DIRAC - ST-MAURICE

Suites judiciaires d'un accident
de montagne

morales, d'«un impôt minimum imputable sur
les impôts ordinaires frappant ie rendement
net et le capital propre. Cet impôt mi ii-
res annuel excédant un montant détermi-
res annuels excédant un montant détermi-
né ainsi que sur la totalisation du capital
placé dans l'entreprise, y compris les «lo-
yers capitalisés.

6. Nouvelle réglementation ou traitement
fiscal appliqué aux rabais et ristournes. Les
rabais et ristournes accordés par les socié-
tés coopératives lors des ventes de mar-
chandises au détail doivent être ajoutés pour
une partie à préciser au rendement imposa-
ble. A part cette exception, les rabais sont
considérés comme des frais généraux et les
ristournes en revanche comme élément du
rendement imposable.

7. Réduction substantielle du droit de
timbre sur les coupons.

8. Réalisation d'autres propositions (par
adjonction au rendement des libéralités non
justifiées par J'usage commerdial, régle-
mentation, différenciée des amortissements
sur stocks de marchandises, tra«itement des
répartitions de bénéfices dissimulés, par la
pratique.

La commission d'experts constate que, dans
les limites du droit constitutionnel actuel-
lement en vigueur, seules les propositions 7
et 8 so«nt réalisables.

Les reformes les plus importantes que
propose la commission exigent donc une
modification de la Constitution. Il ne se-
rait pas rationnel de vouloir déjà «réaliser
des réformes d'une telle portée pendant la
durée du régime transitoire. Ces mesures
doivent plutôt être l'un des objets de la
discussion sur la réorganisation constitution-
nelle des finances fédérales. Quant à la 'ré-
duction recommandée des taux du droit des
timbres sur les coupons, elle devra être exa-
minée lors de la révision de la législation
sur le timbre, qui ne suppose aucune modi-
fication co«ns'titutiionnaile.

Le problème de l'imposition égale et jus-
te des entreprises ne se pose pas seulement
dans le domaine des impôts fédéraux, mais
il se présente aussi dans celui des impôts
cantonaux et surtout des impôts commu-
naux. Les réformes proposées par la com-
mission d'experts en particulier l'impôt mi-
nimum-pourraient donc aussi de l'avis des
experts, être réalisées dans certaines limites
par les cantons et les communes.

La tactique soviétique vue
par Washington

LOS ANGELES, 23 mai. — (Ag AFP) — La si-
gnature du traité d'Etat autrichien reflète « un
changement de tactique dans la co«nduite de ls
politique étrangère de la Russie soviétique », a
déclaré lundi M. Herbert Hoover sous-secrétaire
d'Etat , devant le « Conseil des affaires mondia-
les » réuni à Los Angeles.

Le sous-secrétaire d'Etat voit également un
changement de tactique de la «part de la Chine
communiste dans l'offre récente de pourparlers
directs avec «les Etats-Unis, faite par M. Chou En
Lai.

Pour M. Hoover, « la force des nations libres
et leur résolution de résister à la menace commu-
niste » ont maintenu de vastes régions d'Extrême-
Orien t hors de «la «domination communiste.

Enfin , le sous-secrétaire d'Etat a déclaré que
les progrès économiques de la Chine communiste
ont été réa«lisés <: à un prix incroyabl e de misè-
re et de souffrance humaines ».

Les améliorations d'horaire
des chemins de fer français

PARIS, 23 mai. — (Ag) — Du correspondant, do
FATS :

Le service d'été, pour lea trains de voyageurs ,
est entré en vigueur , dimanche. On a pu noter , à
cette occasion, la réal isation des gains «de temps
sur les grands «parcours dont «il a été question : 1.
h. 20 sur Paris-Rome, 1 h. 12 «sur Paris-Genève,
23 minutes sur Paris-Hendaye.

La réduction des temps de parcours contribuant
à l'accroissement du nombre de kilomètres par-
cour.ua, los rapides couvrent maintenant chaqu"
jouir 31,271 km. contre 25,100 en 1954.

Paris est relié désormais à 72 villes franç&ises
à des vitesses au moins égales à 100 km. h. La
banlieue parisienne bénéficie, elle aussi, de nota-
bles améliorations.

Une harmonie tessinoise
à Martigny

Nous apprenons que la fête des Harmonies va-
laisannes , qui aura lieu les 11 et 12 juin  à Mar-
tigny, sera rehaussée par la par tici pation de la
« Civica Filarmonica » de Mendrisio , corps de mu-
si que réputé de 70 membres , qui a concouru en di-
vision « excellence » dans plusieurs fêles fédérales
et notamment a la fête fédérale de Fribourg en
1953, sous la direction du célèbre Maestro Pie-
tro Berra.

Cette société donnera un grand concert de ga-
la le samedi soir 11 juin  et parti ci pera au cortè-
ge du dimanche.

C'est là une collaboration de choix qui donnera
certainement un relief tout particulier à ces jour-
nées consacrées à l'art musical.

POMPES FUNEBRES

U UNO SES
025 3 60 36 Tous transports

Tél. 025 3 65 14 et formalités

A-t-il volontairement
laissé

mourir sa femme
GLARIS , 23 mai. (Ag. — La Cour criminelle

de Glaris a eu à s'occuper d'un accident de
montagne. Le jour de Pentecôte de l'année
1954, des époux de Zollikon , près de Zurich , se
trouvaient dans le massif des Claridcs pour fai-
re l'ascension , malgré le mauvais temps, du
Schecrhorn. Déjà en faisant l'ascension de 1 la
Kammlilucke à 2852 mètres d'altitude , le cou-
ple s'égara pendant des heures dans une tem-
pête de neige et dans le brouillard. Les cris
du mari furent entendus à la cabane Planura.
Le gardien et deux alpinistes arrivèrent à 300
mètres des deux égarés, mais ceux-ci , on ne
sait trop pourquoi , s'éloignèrent des sauveteurs
et se dirigèrent dans un tout autre endroit
pour se perdre à nouveau dans les parois
abruptes situées au-dessus de la Sandal p.
Après avoir erré des heures, les époux dé-
cidèrent dc bivouaquer , mais dans des condi-
tions d'installation très difffcîles et fort pré-
caires. Le lundi matin , le temps s'était éclair-
ci , aussi le 'mari alla seul à la cabane des
Claridcs. La colonne de secours partie sur le
champ, trompée par les renseignements ine-
xacts de l'homme, n 'arriva au bivouac que
quelques heures plus tard. La femme avait
déjà succombé.

La Cour s'est ralliée aux réquisitions du pro-
cureur de condamner le mari pour homicide
par négligence. En effet , la responsabilité dc
tout ce qui est arrivé incombe au mari , excel-
lent alpiniste, qui avait fait de nombreux cours
de montagne et de skis au service militaire
et qui aurait dû savoir quel équipement était
nécessaire pour une telle ascension. Or, l'équi-
pement du couple était nettement Insuffisant ,
pas de corde, pas de linge de réserve et pas
de pelle à neige. L'épouse n'était pas bonne
skieuse et n'avait pas les qualités physiques
pour un tel tour. D'autre part , son équipement
était aussi incomplet. Le mari n 'a pas non
plus organisé le bivouac comme il l'aurait dû.
Toutes ces circonstances ont causé la mort de
la femme. La Cour a condamné le mari pour
homicide par négligence à un an de prison
sans sursis.
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La Romande des pupilles
et pupillettes
de la Satus

C'est donc les 11 et 12 juin que nous verrons
ces cinq cents minois frais et «souriants déam-
«buler en Agaune en nous amenant le virai prin-
temps. ••-

Tout sera prêt pour recevoir cette jeunesse,
pui squ'un comité « ad hoc » est en plein travail,
La population assurera «sa isympathie en déco-
«rant , comme iC se «doit , la localité.

Le samedi soir déjà , un concert est prévu
avec des productions gymmiques, à ia Cantine
du Parc des Sports, où forains, ter, jeux , etc.¦seront de mise, et le bail, cela va sans dire

Le dimanche, dès 8 h., arrivée des sociétés
et accompagnants. 12 h. Dîner à la cantine, puis
cortège en ville dès 13 «h. 30 avec suite dies con-
cours avec exercices d'ensemble au Parc des
Sports.

Le soir , concert et bal, cantine, ter, jeux ,
etc.

Que chacun retienne d'ores et déjà cette date
tout en souhaitant le beau temps et Ca belle
«ambiance connus à St-Maurice.

Vy.

L'assemblée générale
de la SFG

La Société Fédérale de Gymnastique, section
de St-Maurice, a tenu son assemblée annuelle sa-
medi soir à l'Hôtel de l'Ecu du Valais , sous la pré-
sidence «de M. Georges Rey-Eellet.

Le rapport présidentiel , très détaillé et relatant
toute l'activité de la section fut vivement applau-
di. Après l'approbation des comptes on passa au
renouvellement du comité qui se présente ainsi
pour cette saison :

Président : M. Joseph Vuignier ; vice-prési-
dent : M. Georges Rey-Bellet ; caissier : M. Geor-
ges Ga«lletti ; moniteur : M. Gérard Chanton ;
membre : M. Pierre Puippe.

Cette année aura lieu à Zurich , en juillet , l'im-
posante et grandiose Fête fédérale. La section de
St-Maurice y prendra part et invite toutes «les
personnes qui désirent l'accompagner à s'inscri-
re auprès du secrétaire qui donnera tous les ren-
seignements désirés.

Les 20 et 21 août la section aura l'honneur
d'organiser à St-Maurice la Fête cantonale d' a-
thlétisme. Elle a déjà commencé son travail de
préparation afin que cette manifestation soit di-
gne «de celles qui l'ont «précédées en terre d'Agau-
ne et dont on garde un excellen t souvenir.

Comme nombre d' autres sections, celle de St;
Maurice doit sans cease lutter pour l'amélioration
de ses installations et de celles dont elle peut dis-
poser. Ce qui manque le plus c'est l'emplacement
permettant un entraînement régulier et assidu '.
Or celui-ci est à la base du succès et la pierre
fondamentale sur laquelle repose toute l'activi-
té de la section. La SFG locale n 'a pas de ter-
rain et ne peut disposer d'une salle, sans cesse
occupée, que temporairement. C'est un gros han-
dicap qui met naturellement un frein à sea aspi-
rations pourtant bien légitimes, visant toutes ait
développement de la gymnastique dont personne
n'ignore le rôle bienfaisant.

Ce problème que pose le terrain d'exercice mé-
rite une étude sérieuse, et il faut souhaiter que
nos autorités communales ne s'en désintéressent
pas. De gros efforts sont accomplis chez nos voi-
sins montheysans et octoduriens et chacun . con-
naît  les magnifiques installations dont dispose la
SFG Vernayaz. St-Maurice, ville d'études, donc
de jeunesse, ne peut rester en arrière et se doit
d'accomplir également dans ce domaine, comme
dans quelques autres, un progrèy.nota<ble.Et cer-
tes , ce n 'est pas trop demander si l'on veut songer
un instant à ce qui reste à" faire , simplement pour
suivre le mouvement ! "- ¦ ; >  '.> .'


